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CHITTY FRERES Foule Enorme a la Vente

$90,00 O

i suivies a'’ec'de? allemands établis à 
Bruxelles, qu':l a r< çu d'eux une 
sorte de questionnaire relatif aux 
secrets miiituiies delà Fane* et 
qu'un employé du ministère de ht 
guerre a été, vainement d’ailleurs, 
sol ieité par lui d’y répondre.

La corn spondance saisie eh< z le 
prévenu établissait AïtfS u’ati-
in-s circonstances, le prétendu 
te de Mahlberg a réussi à se p’ocu- 
fer et à transmetrte des renseigne
ments heureusement sans grande 
portée sur l’oiganisation militat e 
de la France, le Uibuual a infligé à 
l’espion le maxinum de la peine : 
cinq ans de prison, 3,000 francs d’a
mende, dix ans d’interdiction de se 
droits civils, et dix ans d’interdici - 
on de séjour à Par s.

Le prétendu comte de Mahlbo'g 
est un beau vieillard à la barbe eu 
évemail et dont la -rectabilité, 
apparente, ne laisse rien à desirer.

Vente Spéciale
Ü. PIANOS

(Intéressante découverte

PARFUMS ESS.ORIZÂ SOLIDIFIÉS
312 314 RUE WELLINGTON OTTAWA\

Importateur et Commerçants d’Ep.* 
ceries de Choix, Etc., Etc.

Notre Stocc est Nouveau et i 
nos Prix sont Très Bas.

Frais et ! PRÉSENTÉS SOUS FORME DE CRAYONS (12 00EUn3 DÉLICIEUSES)
Il suffit de frotter légèrement les ol’jets pour les parfumer

(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc.)

L. LEGRAND, Fournisseur de l.i Cour de P.UQSid
207, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS 

Se vendent dans toutes les principales Parfumeries, Ph*lM et Drogueries du Monda.
KMVOI FHANCO VE VAAie VU C4TALl»<lUE ILLUSTRÉ

TRES BON 1K£ « 20 CTS. LA LIVRE

I VENEZ VOIR ?
De Les Grands «îagssinsTde Gardner & Co.jsont remplis d'acheteurs empressesr.VinnSiropi.Dusart

LACTO-FHCSPHATE de CHAUX

>
Nos.
•8972— Enparfait, ordre —300

j là|P97— Presque neuf —200
V lo808— olie forme élégante —200

yr 9433— En bon ordre —160
^ 6847— A meuble récent —190 

1696;
*50—

j!
Lisez quelques-uns de nos prix connue échantillon de ce que nous pou

vons faire, et venez à bonne heure pour éviter l’encombrement.

Des monceaux de belles étoffes manteaux valant 81,00 
81,50 et 82,00 la verge, vendues à 50c, 75c et 81,25 la verge.

Des piles de flannel les tout laine valant 22c et 35c vendues 
à 17c et 25c la verge.

Un grand lot d’etoffes à robes de fantaisie valant 65c, 
réduites à 25c la verge.

Carreautes tout laine pour robes valant 35c, pour 20c la verge
Manteaux de toutes sortes, depuis 83.00 jusqu’à 810, juste la moi

tié du la valeur

^ ^Chapeaux de feutre pour dames et enfants à 25c et 50c, valant

\t

Le Uala-Pkatalmtt i* «*•«* eonteiiE d»»«
1 ie snaop et le VW de DUftAXT etl
! le tiai poissant dst re|'*r»l»ur».

Il r»fl»rmit el redresse les os des enfants 
, raektffuei, rend le tiiuenr el FaetiTite ans 
, Ai Uscmti n,ou» «i ljo| hatiqaes el k reui 
i çu sont fatignds t.tr une «rouîmes Irep 
i r>:'do; «hrs les pAtiiifUii, ü facilite il 
i tit t'isitmn des pfve.-ns.
1 J es («mines sees in vs qn: [rennent le VI3V t 
\ , .i- ie 3I.’0» d: t-VtiAXST, MipfOiUnli 
1 ,i.iir état sam fstif el »’o« romissemente et(
1 ■i:".m«,it le jonr 6 • -.• enfants plus »u, jui <ui. t 
' F.» Lacto-t’hoipk s if ekaux e: >;r»sil ie<
> :li; , Nourriett et garantit les «ufaotij 

co lie i* Diarrhée et les u.iiadie» de crois-\ 
«a.'ice. . •-' iulliience. !» DentUieu ae fatt^

OOOOOOOOOOOOSOOOOOOfKSOOf

GÉNEAU8
SUCCÈS A

Seul Tontine remplaçant le FKV tans 
douleur nt chu le du poli x i piv par les ivwW* 
tni irra rvttouitues ; éh-vvurm , rntvntHrura, 
finriis, vlv

('•uvitMiii rapide «d sftro <1vf li»iferle», 1
luira, leur ta, Molrttea. I rsslgiin», KtiRur- □ 
gi’tnviUs iIvh Jambes. Suros, K.nrwiiH. etc. UevululfT 
el UéaoHitlf infaillible el sans m l dans les

__ l/lnra. < ntni rhra. Ilronrhltra, Inflammation» Y
dos Poumons, du Pole, des Inloslins, 1‘leuréalva, llydroplslos, Béton- Q 

f œ> lions d’Urlne, Fièvres typhoïdes, etc
^ ti=f Pansemoul a la main, en 3 et 4 mlnuton. sans couper le poil.
*1 ^ DÉPÔTS : Parts, MESTIVÏËR A O», 275, rue Snint-Honoré 
Y ;ji~« UONtRÊAl ■ LAV10I.HTTE A NELSON. QUÉBEC: F.D. MOION A Cle.
’•* SI-HYACINTHE, OTTAWA, KT PRINCIPALRS PIIAHMAGIHS DU CANADA.
QOOOOOOOOOOO^CHHKJOOOeOOK

UNIMENTV SaI 30 AIVS DE
Un bargain à 

Eu bon ordre
—150 

—125
’861— très bon marché à —100 

29— Bon pour la pratiqua — 65

$
$ 5ZLss calomnie* «le !» |n e*se Allemande

Paris, 3 fev—La pi esse française, 
sans distinc ion d’opinion poLtique, 
dément a'ec indignation les allega
tions mensongères de la Gazette de 
Westphalie et des autres reptiles 
allemands qui prétendent que la 
France fomente les grèves en Alle
magne et fournit de l’argent aux 
grév stes.

Il est probible qu'aucun Alle
mand n’ajoute fo* aux accusations 
des journaux aux gages du prmee de 
Bismark, nais ces feuilles qui 
servent ’ >s basse rancunes du chan
celier refusent de retirer leur calom
nies et justifient par leurs piOcédes 
sans nom .es réponses violentes mai 
légitimes des journaux parisiens.

? p?Set MOS convulsions.
«t 1- SîïiOP de XtüSA 

riTp.-lit e; le» forces des co 
•. .. . .rnnent dsn. tooe les 

Il dVruveir.eiif du corps hua;
Ces instruments sortent des ma 

nufactures Steinway, Chickering, 
Haines, Emerson et autres manufac
tures bien connues.

0

sLe plus gsand massacre de Maschandises qui ait 
jamais eu lieu dans Ottawa.

C’est nous qui perdons, vous qui gagnez.

ooisriDXTioisrs — compt a tntt

ASTHMEConditions ae 83.00 à 810,Ü( ’par
mois.

A vis aux Consommateurst HXS ïaiDICA 
i’harn:telsm i Parti. 

■ :> nns poor corn-A.
Les PRODUITS de la.

! D. GARDNER & CO. Parfumerie Oriza L. LEGRANDfl

8 67 RUF. SPARKS 207, rue St-Honorô, à PA. ni S
raine ORIZA-OIL* ESS.ORIZA• ORIZA LACTE «CRÈME-ORIZA 

ORIZA VELOUTE«ORIZHONICA*ORIZALINE‘SAVON-ORIZA
DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :

1° Aux soins tout particuliers qui président, à leur fabrication.
2" A leur qualité inaltérable et à la suavité de leur parlum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre mtr leur réputation 

avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne ee 
laissent pa» tromper.

Us VÉRIUBIES PRODUITS $6 VENDENT dans toutes lesbAISONS HOHORACUS dfl PARHiMLRI! e1 DROGUE Rl( 
Envoi franco de Paria du Catalogue llluetrô

<Hi A f>8 RITE SPARKS.Portugal

Lisbonne, 3 fev—Les agitateurs 
portugais "jui ne veulent entendre 
parler d’aucun^ comi-rom/s avec 
l’A: gleterre disent ma-niena.it que 
Gibraltar dévi ait être rr.udu à l’És- 
pagne.

Ils prétendent qo’il se/ait possi
ble d’expulser les Anglais de cette 
posit’on si le Poitugal et l’Espagne 
formaient une union fédé a e pu r 
1 ur bénéfice mutuel et commun 
Un incident qui s’est pioduit à la 
récepti’in donnée par 1 - mmsln de 
la guerre, aux généraux et ollic ers 
de l’armée portugaise, est t’ubjei d • 
no m b re u x corn me h la i * es.

Le coinmendaut de lagam sonde 
Lisbonne, parlant au nom des ofli- 
c ers près ni:, exprima leur fidélité 
à la dynastie régnante. Le minis
tre de la guerte l’ayant questioné 
sur les seutimen s de ceux qui 
étaient absents, le corn mandant 
répondit:*1 Monsieur, je ne les 
connais pas.”

OTTAWA

liquide #1 iu PARDON!■ DOMINION FLOUB STOi EDEPECHESDU MATIN
7■ oi i Paris:

lService SpéciaP, iLce meilleurs quali
tés de chu ri ion 

liitumineux 
[ et anthra

cite.

E^t plaoeoû vous pouvez nvlivter fl meilleur marcuA toutes especes <le grain, farine etc

THOMAS GORMAN
PKOPRlSTAln*

36, Carre lin Marche ISy 3(1

ifâaAccident

Monc'on, F. B. 3 Fev — Un péni
ble accident est arrivé ce matin, A 
six milles de Petit Codiac. Une fem
me du no in de Morin avait laissé 
ses deux enfants, dont l’un âgé de 
deux ans, et l'a itre encore au ber- 
cèàu, seujs à -la maison perdant qu’
elle s’absentait pour quelques ins
tants. A son reiour, la maison 
était en flammes et on eut toutes les 
peines du monde à empêcher le 
malheureuse mère de se précipiter 
dans les 11 tannes pour sauver ses en

1 : plLM CRIBLE 
111,1 ET TAMISE

O’REILLY & HENEYF KENDALL’S 11 
(.SPAVIN CURE#» m

EDITION C MPLETE^ "(Suc de J A Seybold)

a Rue Sparks
NETTOYAGES TAPISJOHNSON HOUSE.

------ET-------

OFFICIELLE
— DU DEBAT SUR —

A 1»A VAVUIIt
Lch tnplH wmt ncfloyd* et Ion pliimo* répt- 

rfliwfl lu vapour oIiob
HTKPHK

IA1* ordre* peuvent6tie lalsar-i au

Itl.OC KlINNEMi

P(1 PO Cette nouvelle maison autrefois 
occupée par la pharmacie lim ier, 
a été complèlenienl renouvelée et 
divisée pour un hotel de première 
classe. Ile grandes rlianihres bien 
aérées sont à la disposition du pu
blic.

NH WTI.KINH, 
II!) ruo AugliHt*.Thr Moal Sncrpaafnl Remedy ever disco*

ered,u8 It le cvrtaln In Its effect* and doce 
not bltou-r. Read proof below.

lit ul2END1LVS SPAVIN CURE. I»niih In Vlminhrc «!«*« «
; * Biere et PorterOF Chari.b* A. Sntdeb, 

Brkedkr of 
Cleveland Bat and Tbottino Bred Horhes. i

_ ___ Elmwood, III., Nov. Hu, lssa.
Dr. B. J. Kendall Co.

Dear Sire : I have elwaye pnrcbaeed yonr Ken
dall’* spavin Cure by the half dozen Dottle*, I 
would like price* In larger quantity. I think It !» 
one of the Ix-.st liniment* on earth. I have used f. 
un my stable» for three year».

Your» truly,

OTTAWA, MA Its 1889Emeute **n;i»nle cn georgle

Macon,Ge. 3 Février, 1890.
A Morgan h;er, une foule de 7.- 

000 personnes composée en grande 
partie de nègre, s’éiait rendue pour 
assister à l’exécution d’un meurtrier 
nègre, nommé Po.k N- wron. L’ex
écution fut ajournée par le gouver- 

— neur, et les curieux au lieu de se
' I; d isperser se mire A à flâner. Un
V certain nombre d’entrer eux étaient

excités par la boisson. Un nègre en 
état d’ivresse, ayant frappé un en
fant blanc, la police essaya de l’ar
rêter, et il s’en auivitXme bagarre

, pendant laquelle un g-and nombie 
* de coups de revolver furent tirés.
? Un homme blanc fut mortellement

blessé et trois, autres dai gereuse 
t ment

D’OKEEFEA < cii!«Hil a J.i» Noi imtetlle
Londies, 3 fev.—L; paquebit de 

la CampegniH géné al tran-ailan1 
tique u L * Norman iio”. capitaine 
Collie»* ' a-U du H ivre le 25 janvier 
pour N wYxk acté rencontré 
le 28 par -59 degrés de latitude nord 
et 22 dégres f’e longitude ouest. Sa 
m; cbtne éleit en pa ne dés m parée 
mais le paquebot n’a pas demandé 
à être secouru.

Bureau de l’oste d’Ottawa. La magnifique buvette de l’hôtel
est fournie de boissons el liqueurs et
cigares de premier choix.

Pltl X Km I M>u toi Ile pur^<7 ce mu
E. J. FAULKNER— EN VENTE CHEZ —

Chai. A. Sntdeh.

P. C. GUILLAUME h#h m r. iiAi.imrsii:.
OLtuwa o,. «i il 11.

Arrivée <Ipw malle*.KENDALL'S SPAVIN CURL Johnson House
517 RUE SUSSEX 517

SEUL AC K N I
BmooNLTN, N. Y., November S, 1888. 

Dr. B. J. Ke3DALi.«'1o.
Dear Sir* : I dvelre to give yon teetlmonlal of my 

goo<l opinion of your Ke!i<lefV*8i>*vln Cure. 1 lino 
uw<l It for I.amene»», Si iff Joint* mill 
Spavin*, anil l have found It a sure cure, I cordi
ally recommend It to all lioreemen.

Your» truly. A.H.On.sm,
Manager Troy Laundry Stabler

Ru*» SllRRAVMALLES Ferme» are Arrivée.

0ue*t— Bell e v I lie, 7 qoj - - • •
Br>*ekvil.j, etc......... I*)*1 • •••

Ouest—Manitoba T-1 
du N. Ouest............. J.... j....

; » iMA iMouvvau magasin de (bans-
----- sures------

OTTAWA.
W. 0. McKAY

W. J. ELLAED Importateur de Vi»*, Liqueurs, Olgi 
TabitcR ; ana i propriétaire deKENDALL'S SPAVIN CURE.

Sant, Winton County, Ohio, Dec. 19,1888. Dr. B. J. Kendall Co.
GkuL. : I feel It my duty to *ay what I have done 

with jour Kendall’» Spavin Cure. 1 have cured 
twenty-five hor*es thiit had Simvfn*. ten of 
Ring Rone, nine afflicted with Big Head end 
eeven of Illg J aw. Since I have baa one of your 
books and follow -u the direction», I Lave never 
lost a case of any kind.

Your» truly, ANDREW Tcrnfr.
Horae Doctor.

J Invite le public à venir me liiire uno I 
visit". Je Hens aussi plusieurs homme* I 
pour ouvrages de pratique»—satisfaction | 
garantie.

Fabricant de cburrnoH ot forgeron • L’HOTEL RICHELIETJI.a celonlsatioM allemantle

....>00 
7 00 3 SU 
....>00

St Péterfibourg, 3 
Novoc Vremia conseil le une politi
que générale dont le but sera d’ap 
porter tous es empêchement po.-si- 
bles au développement de la pu it/ 
sauce anglaise en Afrique, et d’y 
eucourag r au contraire les projets 
de colonisation allemande. Ce jo u - 
nal expose franchement la question 
au point de vue du double avanta
ge qu’elle avrait pour la Rassie; d'a 
bord paice que l’Allemagne devien
drait le corn

lt<l>iirjit lotis de IOn 1 ucnre ei_ __
le |»ln* eolirl ilfTiil

10 RUK ST GFORGF, OTTAWA

if-ciilfr*i a.Est—Prov. Mari lime*. 
E*t.— Cornwall, Mor- 

îieburg» Lancaster,

E*t — Québec, Trois-
Rlvlf-ree, et»; ........

E.-Unls, via Odgens-
Oue*t, ÊlatF-Ùni».......
NbW-York,m ^directe

Prescott ......................
Ch. de fer St-L. et O— 

Kemptville, North 
- Gower, Metcalfe,etc
Kars, Kcnmore..........
.Merrickville, Russell,

Ch. de fer Pee- Pem
broke, Arnprior etc 

AHhtcn.HuDtly. Carp,

(i GLAÜDB,
Hue üalhoueic j

Agent* pour les Commercants <l«i Bols.
fill, II* rl « >0 rue Kiik'.ez,7 00 9 30

..«ÏStBKENDALL’S SPAVIN CURE.IDévouement d’oue leliitieuse

New-York, 3 Fev — Au nombre 
des passagers du steamer *‘ Bothnia 
arrivé aujourd’hui de Liverpool, 
était sœur Ro-^a Gertrude ( Amy 
Fowler) une religieuse dominicaine 
née en Angleterre et âgée de 35 ans 
Elle est eu route pour Makalia dans 
le sud du Pacifique où elle va con
sacrer sa vie aux soins drs lép 
relégué' sur cvtte île. Elle s’est In
téressée au sor. des lépreux en li 
sant la vie du Père Damien, qui a 

1 sacrifié sa vie tour ces pauvres mal
heureux.

VENTE TERRIBLEPrie* 01 per bot tie, or al* bottlce for $5. Ail D.ng- 
glst» hâve It or can get It for you, or It will be «eut 
to any adilrens on reoelpt of price by the proprie
tors. Dr. B. J Krndall Co., Bnneburgh Falls, vl

SOLD BY ALL DltUGGISTS.
4 8tied

ID JE-------2 00 llffi
repoids de la pui 

anglaise en Oritn ; et ensuite parce 
que l'émigration allemande eu Af* 
friqtiH fournirait un débouché facile 
pour l’excès de population qui in* 
nonde aciuellemyni les providing 
de la Russie occidentale, où elle 
est considérée comme peu dts-ra* 
ble, et où -lie constitue un embar
ras et un dmger pour la Russie.

ssance Couvertes a Chevaux 2 30 9 30 8 00

StBri*tol, Clarendon,etc 11,1 
hmith* FallH .............. 1080 CHAUSSURESNon* vernirons à île grandes réductions 

la balance de notre stock de couvertes à che
vaux. Nous voulons liquider.

NATIONAL MFG. CO.,
160 Rue Sparks.

ers..................
Cb. de 1er Can- At ■— 

Alexandrie, Athol,

JSI 3 80 8 00 1 20

Depuis lundi, 27 janvier courant, le rideau 

est levé et l’on voit la.plus grande vente h 

bon marché de chaussures gui ait jamais eu 

lieu dans Ottawa. Cette annonce impôt - 

tante et cette course au clocher pour obte

nir la faveur publique est le résultat d’un 

achat important par la maison Bryson tira 

ham & Cie, de l'immense fonde de banque

route de chaussures et claques de XV. S. 

Edwards, de Montréal 4 60 cents dans la pi 

astre, augmenté de l'arrivée de 2.70 caisse» 

additionnelles d'un autre fonds de t»anque- 

route acheté dans des circonstmces très fa

vorables.

égule comme sans 

rivale, e*i maintenant offerte au public. Le 

stock considérable que nous avions auparn-

Hui es a bon marché, si et enfants dans les plus bas' prix du conti-'i u IM id e *o Congrus
Washington, 3 Fev — Dans la 

chambre. M Bland a proposé de re
considérer le vote d’ajournement 
ou lequel les oui et les non avaient 
été ordonnés, mais le président re
fusa de les reconnaître et là dessus 
M. Bland s’écria au milieu de la plus 
grande confusion : “ Vous ôtes le 
plus vil tyran qui ait jamais p«è idé 
notre corps legislalil et je dction-
ce........” le reste de la phrase s’est
perdu dans le bruit des applaudisse
ments des députés démociates. La 
proposition a été ensuite mise aux 
voix et rejetée. Les scènes de la 
veille se sont renouvelées. A une 
heure et demi p. m. presque tous 
que tous les dépuiés démocrates 
étaient debout criant et menaçant 
le président

Noua avons le pliiH grand et le meillcm 
assortiment de RAQUETTES de la ville. 
Prix spéciaux pour une grande quantité. 

NATIONAL MFG. CO.,
160 Rue Sparks, 
i de saison.

U«s im.jel fut - 'e
Paris 3 fev —Le Temps, le ^/our. 

nai des Dcbots et la prr$»s. «épiibli. 
came eu général s’accordent à due 
que la conference pîéinè ’e des dé* 
putes républicains, tenue, hier n’a 
pas donné ce qu’on en attendait et 
e i n’a p;.s aite.i t le but qu’oo se 
proposa*!. Il y à la chambre 576 
députes; sur ce nombre. 211 
monarchistes, bonapartistes ou bon 
iangiaies.

Il y tu a par conséquent 356 
classes sons la dénom nation gene
rale de républicains : opportunistes, 
radicaux, centre gauche ou répu • 
bhcaius modérés, etc. On soutient 
qi’il est lutile de la part de deux 
cents républicains d’emettre la pré* 
ten lion de mener tous les autres.

Des politiciens avisés disent que 
les journalistes manquent de pers* 
picacité politique, autrement ils ne 
chercheraient pas à amoindrir une 
combinaison qui promet de grouper 
deux cents votes et deles mainte* 
nir en une masse compacte.

!SI!!«£
“ïisrKÂ'S...
KSWïfsf

mans’ liridi<eN......... I1'**
gStiTT'iMKULg

Grande variété de val inc* à de* prix qu 

vint, pâtit d ant cet assortiment énorme défient toute competition.
6 00ii»Les tobogam* sont auss

1000
de chaussure* qui vient de nous arriver.

jrtiment comprend de* hotline* en ; 

chèvre, en veau et en K id, boutonnée* et la j 

cée* pour «lames et «Icmoieclles. Aussi 

chaussure» en feotr pantouffle» en drap, en j 

tapi*, eu cuir c 

laques tn

Bain In R revet An pour TnpU
Nous avons un très beau choix de Iwlais 

brevetée pour tapis que nous vendons à $1,75 
NATIONAL MFG. CO.,

160 Rue Sparks.

j Quelque» lignes «le chaussure* valant 1.7

! «:t 81.25 pour homme*, femmes et enfante, 

seront vendues au bas prix extrême «le 71*

Archvllle ......................
MerVRlo -lundi, mer- 

c edi et vendredi. . •

Vis Halifax, Jeudi.............
do gac suppléai............

Cet
S 30 8 36

4 10
PEIXTIRCN A I.’HVII.B

drone à

■chandises
Que dites-vous d’un véritable tableau 4 

j’huile avec ca«lre 
frappe-til pas l'acheteur économique ?

avons 56 peintures que 
des prix sans précédent, 

liesoin d'espace jioar

Nous attirons sur cette vente l'attention 

ne réflident pas «lans la

leur sauvera le prix du voyage et de la pen

sion à l’hôtel.

nous ven- feutre. Pardessus et 

jxmr hommes femmes j ‘l*8 personnes «jui 

Hotte» [«or U [*tin pour horn- . ville, oit un «impie aeh,t » 

«it enfants d'école en grande vaiiété. i 

Chaussure* Balmoral, chaussures en veau 
fin, chaussure» Dongola, Bottes à l'écuyère, j 

chaussures de travail pour hommes, feimzics J

Les lettres destinée* Ü l'enr-iglsti 
vent être œl»e* h la ro»:es 15 mmu 
clôture des malle* pr. i.HÜentee.

Hei res du Burta’, de 8 »• m fl Va. m. 
Mandat* wur le poste ei la poste et.ia.Han'iue

SU***»»
Bureau de Poste d'uttawa, I 

Janvier 186u. 1

i rome-tparcccjue
d'autres

pour 81,00. Cela ne

National Mfg. Co.te
BRYSON, GItABAM 4 CO.ATTENTION I Cette agglomération formiilable «le chaus-l'n nplon d’Allemagne

Paris, 3 Fev — Le tribunal cor
rectionnel de la S -ine vient de ju 
ger un sieur Vaneau, dit comte de 
Mahlberg, ancien candidat à l’Ecole 
polytechnique, s'intitulant ingé
nieur civil, qui élai poursuivi pour 
espionnage. ,

Le jugementlprononcer après des I 
débats à huis c.os. constate que le 
prétendu comte était en relations

160 RUE SPARKS 160
OTTAWA FITZPATRICK ET HABKIN

se lont un plaisir de remercier le public 
r l'encouragement qui leur a été donné, 

il «le nouveau tout le monde à 
visile à leur magasin ; leurs 
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ta SPARKS üttav a.
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marchandises sont du premM. LE DR. McLaren,

Jlfdfrln Homtopeihe
68 HUE ALBERT OTTAWA 

Parlera français.

FITZPATRICK i HARRIS
65 rue WiUamDolman* el cireelaârea

doublée en fourrures, mandions, collets Rus- 
I ses, caaquee «u «lies Joseph Côté 114 Rue 
I Rideau

fc’ -rps loyez que l 7il Glapperton le meilleur
*

X

!

RCH’l
G K R, de
ES

K LL

d’Ottawa 
nue qua

luiiipLl.il

ELL

Sparks)

itures

LE

i d'affaires e 
ures Légère s, 
* avons puiué 
entière aatia 
rection ; Zi

e mutto.ie

:WART

ne
en
afte
léral.

ltalre

ncenanl

ii retire régu 
u ee poste"
i de jon.-na*
ii d’un autH

ii renvoie ne 
les arrrè. gea 
, autrement 
envoyer jua- 
ce cas l’ai on 
le prix de 
du paiement 

1 du buioas

être pour 
district ou le 
ju'il deii eu 
e cet endroit) 

décidé que 
i bureau de 
ce et de lais- 
à l’ancii ane 
ition et one

[HALK

d'hommes et 
iré» et r< mia 
ible, ri féaux 
itcq nettoyée 
mes d'autru- 
od ite, net*

é chimique, 
ain-d’œurre. 
i c hercher et 
te la ville 
ts chacun.
nT, Prop.
rue York.
, rue Main

lortimeat
t Büou- 
et une 
s en Or
l $2,00,

cents.
landisos
is.
licitee.
6 tail

J 98

ILLAN. /v
V

ai ...... ____________

5 S V

s

$

-

i 
r

. vcom

—
i



• ESgr

/ I

FEVKIïh 18t0LE CANADA LUNDI 3
tT

taine familiarité avec des mots ad hoc, ilea 
théorie» spéciales ft ilea systèmes aussi nom- 
hroux qu’il y a d’écoles économiques dans 
les deux Monde». I<e conférencier a’est fait 
comprendre et, en jetant la note gaie, le 
mot pour dcruLr, de temps à antres, il a su 
se faire suivre par loua dan» ses 
de principes et dans ses déductions. Il a la 
parole colorée, abondante ; le terme propre 
no lui manque jamais et il se montre très 
large, 1res sainement libéral dans ses doc
trine». On sent là le penseur, l’homme 
équitable qui ne craint pas de dire t oute sa 
peu mi, car celle-ci est le résultat d’< vides* 
d’observations et de statistiques aérien ses, 
réelles et impartiales. Si le» millions d’ho 
mes qui ont étudié et étudient ces quealic 
toujours jeunes, toujours épineuses et enct 
veuves de solution avaient eu ou avaic 
cette équité dans leur» verdicts,cette lihvra- 
lit*- dans leur» examens, dea pas de géants 
auraient été faita et ae feraient encore.

( "est la doctrine catholique en la matière 
qu’on noua a fait connaître hier soir. Pille

LE CA Aril DA CIRTES PSOF^SéJUIgt-LFS

Belcourt,MacCrake & Hiaiirm,
AvoesU, Proenrenr», Notai ree, Eté,

LA TKNtK ONTARIO ET OÜEBF.O »
OTTAWA

vivre et font bonne chère et bon 
boire pendant que les pauvres ou
vriers pâtissent et font pâtir leurs 
familles Le meneur est lu plus 
grand ennemi du travailleur, lequel, 
hélas ! est toujours trop porté à 
prêter l’oreille aux promesses cap
tieuses, aux discours incendiaires, 
aux déclamations contre le patron, 
le bourgeois, le riche.

La grève est une cessation du 
travail : elle est quelquesfois une 
cause d’iiijustic 
ameutés, fanatisés brûlent, doit ai- 
sent, battent ceux qui les rempla
cent ou boycottent les établissements 
d'où ils soin partis.

St Thomas, définissant le “ droit 
de guerre, ” dit que pour être lé 
gitime la guerre doit lo avoir une 
cause juste ; 2o se faire par des 
moyens légitimes ; :îo être inévita
ble cl 3o avoir dus chances de suc-

PIGE“LE CANADA”
LA VENTELUNDI 3 FEVRIER 1890 EDITION QUOTIDIENNE EST EN VENTE LA VENTE

rilEZ-----ECHOS DU JOUR

puA. BEAUVAIS et Cie.,
No. 103, Rue Bank, Ottawa,

*ï A. Beleourt John J. MacCrakco
Les art ides intitulés 1» Suie juste font le 

tour ils la presse, mais certain» confn-r 
oublient de dire qu’ils viennent du O.-'/ !u.

Geo. F. Henderson.XCHEZ LA ROSE & Cie.
CHEZ LA ROSE A Cie.

CHEZ LAROSE A Cie.
j, V. w. ward;

AVOCAT ETC

31SCOÏÏISP ONTARIO CHAMBERS OtUw
LUSSIER & ROUTHIF.U,

' tMAL-' DI- S DES EN FL NTSIMPERIAL
WAREHOUSE

dit queL’Union «le St-Hyacinthe iv
Tremblay ne la r lige pas. Er flRCf deRAIFQRT IODÉM. E 

rare hvmanvm - d. dcGRIIdAULTi G‘,P,:ana»ciefl»àF»n*
Oepui* ringt ,‘nnées ce midlctmenl donne let 

résultat» let plue '«ma'queol i« tisn» lei 
m saie» de» enfante pour remplacer l'huile 
de foi» d» morue et I» eitop an.'.t-.orbuhque

Les grévistes AU PRIX COUTANT
AU PRIX COUTANT

AU PRIX COUTANT
TyTbref pour la nouvelle election d’Haldi- 

mand vient /lV-tre lance. La votation est 
fixée au février.

RUE IiAiioraU, Notaire, etc.

Bureau 1— 569 Rue Sussex
ü est «oarenia contre rengn-giment ej 

riiil i nm-Hiuo des glxn le. du cou le. g-iarruè» 
et Ici diverses éruption de la peau. «*> la ièir 
et du wiiage. 1! excite l’appclil, tomû-iti i»,q 
combat la pAleiir et la mollesse de» chair . 
rend aux suùnU leur vigueur «I gaieté oatu- 

. C'est on admirable roéil iranien contre 
s de lait et nn exeelleoijii#nrali/.

(Coin de la Utue Rideau, Ottawa, Ont.)
avec avantage spécial a j

L’honnorable M. Masson est nommé .séna
teur pour la division dea Mille Isles; les au
tres vacances au Sénat eeroht remplies pro 
chainement.

JUSQU’AU JOUR DE L’AN
JUSQU’AU JOUR DE L’AN

JUSQU’AU JOUR DE L’AN

Magasin a Louer
Argent àprèi 

l’emprunteur.
A. E. LUSSIER, *• A.;:r BOUTHICZft

Nouvelles IVest large, sensée et très “ humanitaire. 
Qu’on l’étudie et en garde souvenance. 

Mlles Charrier et Bordeleat

M. J. GORMAN, LL.B,
(Succ&lL

A „
Ce grand et très beau magasin a 

trocs l'tages avec uu soubassement, 
v,v-î • iioiie voisine «lu coin des 

rues Mefcalfe et Sparks, et portant 
les nutnéif 98 et 100 sur le êôH 
sud de la vite Sparks (actuellement 
ocvuj é pr-i Cet :ley et Cie., sous le 
nom d'impérial Waiehoiwô.)

Ce magasin est en lié-, bon état 
sous tous les rapports, bien fourni 
à tons les étages des tablettes et 
comptons nécessaires chauffé à la 
vapeur et prêt pour l'occupation.

magasin est situé dans une des 
meilleus centres d'Ottawa, et depuis 
plusieurs aimées a toujours été oc
cupé comme magasin de nouveautés- 

Loyer modelé, 
diatu s’il le fa ht

Pour imformation s’adresser à

On dit que la maison A ni 
Chicago, va f lire ci 
ciére à Petei lioro, Ont, pour app 
de glaci- leu

îleir & ( SANTALdeI^IDY &LAROSE A. Olivier)

Avocat Solliciteur, Notaire, Etc.
—BUREAU—

que noua en 
tendiona pour la première fois, disent très Pharmacien A Parie

Nouvelles M«fSupprime, (uuh/ih, f Sx be b* et 
mJrctiona. Guérit en 48 heure» 

écoulements. Très efficace 
iane l«s maladie, de la veeele, 
il rend claires le» urine» le» 
plu» trouble*»,

lie le printemps, d’une pu sauce 
n liaapntc, et remplie» de promesses. Eli- s 
ont été rappelée». Nosjamis MM. E. Uclleaii 
<1.1. !.. Beaudry ont eu une grosse part du 
uiiccêa musical ut le rappel leur a 
à i’cux mains. Le clarinette de M. Vainc- 

i >11 est une favorite ae notre public et hier 
»oi "n ne lui a donné de repos qu’apri s l’a- 

la scène un gros vingt inimités, 
M<li E. Boileau, Mlles II 
Marcotte et M. ITurtubiae ont

lief sous leur doigta d’artistes.
En somme c'était un programme brillant 

et substantiel, qui prouve le goût et l'auti- 
vitédn M. Pinard lequel est en train de met tre 
sou nom parmi ceux des màiUeuraprési.lents 
qu’aura eu l’Union St Joseph, cette doyenne 
de nos sociétés mutuelles. M. Pinard a été 
très heureux dans ses remarques et scs re
merciements et, c’est en promet tant de reve 
tiir dimanche prochain, qu’on s’est séparé.

Les trois sujets que traitera Successive- 
ment le R. P. Filiàtro sont ceux-ri : lo I.’ 
cotiemio domestique dans les < milles ou 
vrièri-s ; 2o L’éducation à don , aux en 
faut» de l’ouvrier ; et Ho La pro: lion due 
par l’Etat il l’ouvrier.

A dimanche prochain

e II eu est de même de la grève. Si 
elle h'est pas juste, l’ouvrier deVieht 
uil*objet d t mépris, foule au 
les lois 2 la moral;, et de la reli
gion et ; p.'ép.iro des verges. Si 
elle procède par des voies tortueu- 
sesjet devient brutale et ziveugle, elle 
tombe dans la catégorie des choses 
erim nul les et punissables au pre* 
mier degré. Inutile d’appuyer sur 

i l’obligation d'être “ inévitable.”
Il en est de même dus chances de 

sucrés d’une grève : si elles sont 
milles ou faillies, cst-cc faire prouve 
de sagésse que de la tenter ? Pour- 

t,ei. quoi a-toïl empêché l'Irlande et la 
Pologne de se révolter '■ Parce 
qu’étant trop faibles, elles auraient 

ondition subsé
quente aurait été plus plus déplora
ble que 11 précédente 

Constatons en passant que celui 
«A qui les grèves coûtent le plus cher 
c'est l’ouvrier et que malgré cer
tains chiffres de statistiques plus 

leN apparents que i
«luit qu’un bien très douteux.

Le peu de temps dont pouvait dis
poser le couféi'Mieier l’a empêché 
de loue lier plus longuement à l’ar
bitrage, ce tribunal libre qui bien 
dirigé peut trouver la panacée.Pour 
que l’arbitrage 11e soit pas nn vain 
mot, il faut que l’ouvrier soit ins
truit et que le patron soit traité ave 
justice. Il faut aussi que lu ** tiers 
c’est-à-dire le groupe désintéressé, 
soit libre «le tout préjugé.

Comment arriver à ce t riple résu h

Siliars he viande en transit il CIE,
101 RUE RIDEAU 101

P° Coin de* Une» Uidenn et Nnwee*
OTTAWA, Ont

Nouvelles NI\‘ARGENTA PRETERPitt, le plus grand li d’Etat ;cnil Pari» i 
Ctrl Lisait»

D’MmjssUK
L- ? Medir-m-nlâ ü-jrsiB, x# troet 
S /(a* Vinaent, * Montréal
leu» « O* * t ûuébw > *w 1»

l'Angleterre, ayant i o p.niimu-cr 
question canadienne, avait *1- -i<I* q 
lait, pour conserver c 

, ( eaïunllens leurs dn

O’CAKA MacTAVISH & WY1.D
AVOCATS. SOLLICITEURS, NOTAIRES.

Bloc Hay, rue Spark • Ottawa, 0:

•té tlonii OTTAWA"
l’il fa’

Ionie, laissoi 
leur langue, lr.u

y

Island Home

Stock Farm,
Crosse Ile, Wayne Co., Mlchri

SAVAGE li FARNUM, Pbopbietobs.

PRES DK L’HOTKI. Il DSS ELI.
Martin O’Gara, Q. C. D B. MacTavish Wm.Wvl

Hotel - RiendeauJiard et A.
Wulker, Mei-tim & iiluncliit,

AVOCA Ta 
(■n. Solllelleur*, Ayenl* Parleuee .« 

lalre», Xolniren. etc, rlv.

Louis Napoléon jurait fidé-lit a la B -pu
blique la veille du coup d'état, l'est un 
pré* ''dent bien fait pour servir il V vuise aux 
députés Choquette et Klli.s qui malgré- lom 
anexionisme ont vol • pour la motion d-- M 
Mulock.

Innpagiiéi à 
ingrate qui a p s du rc- le plan Européen et Américain.

64 RUE ST GABRIEL, MONTREAL
Cet hétet offre au public voyageur tout le 
infort dé-irable. I.a table est toujours abon- 
Binmeiu servie des prvrals8<*a de la 

préparée par des cuisiniers Iranyuis de 
ordre. Repas a toute heure.

On trouvera vomitamme t A cet étahlis.se- 
nii-nt de i reuilére clas8-\ des vins, et liqueurs 
cigare- do choix. JOSEPH KEIND, aV,

Possession 1111 me-

» FIG!No. 34^ Kue Elgin, Otfcaw i
(SN FACE DD RUS8KLL)

W.II. Walker. D. L McLean. (J.A.B.ancm*

saison,
premier

;Une lettre pari i-iilii-re i- ie <l« • 
noua apprend q n» M.
Terrebonne, a pronou 
de Québec 
qu'il était postible de faire sur ce sujet

\ mitel, 
sur la loi îoroifci* 

us hal.il.

■b,.
C. A- DOUGLAS & CIE., Propriétaire

GEO. McLAUBIN, L.L.li
AVOUAT, Etc.

Bureau : 19 rue Elgin, Ottawa

les i*■été.
Courtiers et agents, éfl rue Sparks 

Ottawa.
FAITES FAIRE VOS

| |te PHOTOGRAPHIESCmLe rapport du iléparmnent 
sur la table, ;

auvage», 
ale un ai de elm- J. P. FISHER

----- EN------- Avocat, Solliciieur, Etc.
Agent pour la Cour Suprême, le Parlement 

le» Départements Publics.
NeoUIsh Onlnrlo i baniberw, Ottawa. O

r Petrocl» No. ÎOO film
— IMPORTED*

Percheron Horses.
All stock selected from the get of sires end dam. 

of established repu talion and registered in tbi 
French and American stud books.

quo u RUE R]lioration qui fait
enfanta sauvages. Tous les inîfli 
nn bon diner à ceux qui fré-queii 
écoles. Il y a I7,<><>* sauvages dans le 
N< rd-Ouent. Sur ce nombre !

grand bien parmi les 
n donne COSTUMES D’HIVER

ds la grève ne pro
Scènes appropriées. Tout 

de première classe,

AU STUDIO DE

ISLAND HOME
Is beautifully situated at the head of Gaoss* lu 
in the Detroit River, ten miles below the City, am 
is accessible by railroad and steamboat. Visiton 
not familiar with the location may call at city office 
52 Campait Building, and an escort will atcompa 1 
them to the farm. Send for catalogue, free by t..r 
Address, Savacs ' Tasbum, Detroit, Mich.

nuée 1-
des pelleteries, dix poisson et de l'huile a 
rapporté un revenu de &t.’i|,I.T7 
ges dca bonis de l’Alaska.

xgea des envir 
éttl, tie Cnuglina uiiga tu particulier, est 
Ivès prospéra.

TA ¥ LO U McVEil¥
A VOL il, aIILLIWIKUI. M8

fl
PITTAWflY S JARVIS IJ— BUREAU : —

ieottlwli Ontario t'bamberw, Otbtwi
L ancienne et la maison originaleL'état des de Mont

de l'eu P. C. AUCLAIR 117 KUE SPAltKS

Reinede de Finns S.tWART, CHRYSLER i GilDFIM- f'gGïa itaaMB l-artoc

=“«0« ■ ,,

iCK-pllOlM* ttttl

On est toujours bien con
tent de voir nos ANCtEM-

la demande p 
de 30 cts a été 
nous avons cru, 
de notre clientè 

* ter une plus gra 
que d’habitude, 
maintenant arr; 
l’avons trouvé b 
à celui que nous 
ravant, ^ûe sorte 
mande augmente 
30 centsTa livre,

AVOCATS, SOLLICITEURS 
Agents pour la Cour Supreme et le Parlerai u|

Chambres too, 14 rue Metcalfe, Ottawa, CaT

F. H: CUHYSLii*

GE0KGE 00XLA GREVE NES FRATIQJES «t tou
tes les NOUVELLES 
VEULENT NOUS V1SI-

POÜIÎ blIE-Vxx MORROIDESf* LITHOGRAPHE, GRAVEUR,
iCLICHEUR et MEDAILLEÜR

EhOlUlE MKTI A1.I K
qui

Iss McLeoo Stkwart
LA CONFERENCE D HIER Marnii- <l<> J. J. Godfhiy

■. la ni lüre ]<iiT5R peuvent être certaines 
qu’elles seront servies comme 
par LE PASSE. Le stock com
me de coutume est le plus con
sidérable et le mieux choisi 
d’Utt uva, venez examiner nos 
marchandises et nos prix, et 
jugez par vous-mè ne avant 
d acheter ailleurs.

>IT txV.v. Oxrvtat ?
Le conférencier s’est réservé le 

le premier cas pour une future con-

VALSâi 6 COÛE7-OugüCIlt Xnu: sLa grève ! Sujet brûlant et com
plexe que la parole et la plume lissè- 
quentdepuis longtemps et «/ni ne s’est 
pas laissé, arracher son dernier 
mot ; mal nécessaire espèce, d’am
putation que l’on doit éviter tant 
qu’il est humainement possible Je 
l’éviter ; situation anormale qui 

il boulverse plus qu’elle ne I 
rectifie et fait plus de ruines que «le ■ 
nouvelles constructions.

11 faut y aller avec mesure et .-mi 
vre le bon fil d’Ariane pour ne pas 
faire fausse route en discutant ce 
sujet.“L'Lglise, si prévoyante, a 
désigné le guide que l’on doit suive 
et, hier soir, le conférencier l'a l'ait 
connaître.

L’ouvrier est un homme et non 
une hôte de somme. Il a une in
telligence. une volonté, un cœur ; il 
a une famille et une responsabilité 
de citoyen. C’est un homme, vir 
est. 11 faut donc qu’il soit traité 
comme tel et que la grande théorie 
des “ Drojils et des Devoirs’’ soit 
sienne.

Il a droit à une sage limitation 
des heures de travail quo idien et au 
repos dominical ; à la sécurité et à 

. l’hygiène dans les usines, ei à un 
salaire juste, proportionné à ses 
besoins légitime. C’est s orient la 
question des sa la» res qui amène des pu 
collisions entre patrons et employés.

Il y a deux salaires; le salaire 
naturel et celui qui résulte du prix 
courant. Le premier est le|monlânt 
indispensable à l’ouvrier pour sa 
subsistance et celle de sa famille. 
L'autre est déterminé par le plus ou 
moins de prospérité dont jouissent 
l’industrie qui produit et le com
merce qui écoule ou échange les 
produits.

Quand l’ouvrier a des griefs vrais, 
valables et raisonnables, si après 
avoir énuisé tous les moyens d’en
tente, de redressement et d'arbitrage 
I n’arrive à aucun résultat, la grève 
est elle permise ? Oui, répond le 
conférencier.

Disons en passant que les ouvriers 
ont en main un moyen plus intelli
gent, moins dangereux et mo ns 
ruineux quand on peut le faire 
fonctionner ; c’est l’arbitrage. La 
plus grandi? grève des dernières 
années, celle des débardeurs du 
port de Londres, eu 1889, a 
eu un résultat heureux, grâce au 
cardinal Manning et à M. Burns qui 
l’ont arrêtée à temps par un sage 
arbitrage. Le malheur est que la 
plupart des grèves sont l’œuvre de 
meneurs qui les suscitent peur eu

1 AviMiMiw, Solliciteur*, Etc., 
BLOC EG AN, KUE SPARE li

vis-à-vis l’Hotel Rursell.

Pour I ■ h morroïdi's lui ernes ou externe» 
La gué isi n n ■ manqué 
«luire après quelque» apj

SUI»I»O.NITOIR l»INl)S-Pour
liéiuorroiù s av c écoulement iiu.irne de 
sang. H-ii.èle et préventif sûrs.

»vx ingiédieuis de ce r«- 
yuro du Pin blanc du

JULIEN A CIE
Plombiers, Poseurs d’Appareils à Gaz 

à l’Eau Chaude et à la Vapeur
(basse et haute pression).

'
jamais de so pro- 

liuations. IMPour le patron, le bon, il suffira 
de cesser de le représenter comme 
un ennemi du prolétaire, do l'arti.

Bradley * Snow
R. A.Bkadl.,. ____ ï T 8»o» ,

râSŒüsasàùSi.'- ^ i.

V, Tous les ouvrages sont exécutée sous 
notre direction.

Les ordres sont remplis aveu promptl J

JULIEN A CIE,
466 rue Sussex.

81.L’n 1 s pr.ncqsail pour que son cœur et son intel
ligence délogent sutiisamment la 
question de piastre et de cenlins.

Une fois ces deux premiers élé-

ilmôd"
nord. STROUD &NOS TAILLEURS sont r*Mis en holtüj sépareee.les meilleurs et notre coupe et 

notre ouvrage soi.t garantis.
GÜNDKY & POWELL

Avocat., Sollicitent!, Etc.
109 rue Rideau etEn vente chez les Pharmacienstrès

l’arbitre final, le casting vole, fera 
de la lionne et saine besogne !

préparés

CRARBOJS AGKNTS POliR LA Couil SuPHÉUK 

ühl’ARlKMK VIS
Une visite est s illicitée. :

—,1'ttliI'A'KE PAR — Bureau : 25 rue Ms es (m Je l’Hotel îbsjI 1 C’EST DIA FOURNAISE, <• Egg,” "Nut
est lu maillnur charbon mou AméricainN B.—Le conférencier nous per- 

nellra de différer d’opinion avec 
Nous croyons, inns Helical Cn„ Anhur W. Uuuary,Charbon Extra tin et doublement tamiser, 

venant des mines de Newcastle.
F. c. Poweli.

II. Iltlll
1

lui sur un point
nous, que “ l’Offre «>t la Demande" 
forment ù elles deux une des lois 
dirigeantes du chiffre du salaire. 
Peut-être y reviendrons nous.

F. F. LEBUSUXGEO. F. THOMPSONMARCHAND-TAILLEUR Avocat SOI ici leur, etc. Agent pour la Cc.tr 
Suprême, le i-ai l. nient tii |„s Départe, 

ment/publics
Burean: 74| Hue S,.c,ks, Ottawa

27, rne Spark*.Ottawa, Ontario. 1—Successeurs de P. C. AUCLAIR,—

Tous nos article
D’HIV 

Seront T
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OTTAWA « J.T. JUUE.\N. LANDRYIMPORTATEURNouveaux Arrivages I-A-TJ 273 RUE ST PATRICE

Plombier SanitaireA L'UNION St-JOSEPH VITRIER, PEINTEI
l>l<<»ltAT!.UK,

TAPISSIER LT BLANCHISSEUR.
POSELi. 11’Ai PMILS a GAZ.

1Lion d'Or! Et à Eau Chaude, Etc.Venant d’être reçu parla Steamers Oregon 

----- UN------
Hier soir, nous avons eu la deuxième soi» 

rée donnée sous les auspiecs do l’Union St 
Joseph. A 7 heures quatre vents jiersonnes 
attendaient qu’on ouvre les portes et trente 
minutes avant la séance il n’y avait pas un 
pouce d’innvciipé dans la salle. On était 
empilv,entassé et plusieurs personnes ont dû 
rebrousser chemin.

C'est là une bien grande preuve do la |io
de oo “ cours du dimanche " mais, 

comme l’a si bien dit le président, puisqu’i 
n’y a pas de place ]k>iir les enfants on devrai 
les garder à la maison et ne pas les laisser 
occuper des places pti appartiennent 
grandes personne*.

U est probable que d'ici à dimanche on

fout ouvrage exécuté128 BLE KIIIKAU, OTTAWA
HRIX MODERES

11 avFC soin et prornp

TapissssieS A-LOT IMMENSE- Mme LhTGll, 435 rueWellingtu ,
Age;.ce pour la vente des corseta in»

.. ‘’tar lUtiai et au-ea ge 1res.
Linge de corps confejjisnné sur common U

• , •de—; AVIS AUX SPORTS

DHOTEL BISSON
Nous souhaitons 

a tous nos clients 
les compliments de 
la nouvelle année 
et en meme temps 
désirons faire sa
voir au publie que 
lions vendrons pen
dant trente jours au 
prix contant notre 
immense stock de 
Marchandises «l’E
tape.

Achetez mainte
nant.

1Peintures pour les Artistes
DE WINSOR et NEWTON à lrès ^ pi îx, 310 rue WeUiagton, OttawaAinei ieaines.

A nglaise
Ecossaises

À Moitié Chemin, Route d’Aylmer

Liqueurs, Vins et Cigars de lere. Çualite
’ 9 nov.

LOHiM KtKKIGA.M
l‘LUMBIEB SANITAIRE 

SSpécklenienl recommandé pour le lob» 
des appareils de chaudage.

No 106 Rue LYON, OTTAW A 

-J- STEWART
Arpent or provincial et ingénieur civiL 

*ude“=ua d" la piiarmacie M.iol 
Carthy, 284 rue WEI.LIN jT(

Aussi par it Steamer Dam arc un assort 
ment complet de

Peinture brillante d’As- 
pinal et Peintures 

pour Bains.

Il «faut le
arrêtera quelque mesure destinée à prévenir 
l'eacombremcnt et le ilésapjKiintcment. 
Nous ferons ici deux remarque 
ouvrir à deux Imitants la porte principale, 
uc qui éviterait la presse et la confusion ; on 
devrait aussi remplacer les gros Imncs, si es
pacés, par des sièges moins encombrants et 
par conséquents plus noml 

Le Fanfare deSte Anne, toujours dévouée, 
a exécuté tria gaillardement plusieurs “ l’as 
Hedoubli-s ” «pii ont été très applaudis. Pen- 
«lant cette exécution,le président, M. Alfred 
Pinard,prenait place sur l’estrade ayant à sa 
droite le conférencier du jour,et à sa gauche

A Vendre à bon Marché
Portes et chassis, bois préparé, moulures, 

vitres peintes, huiles, peintures, cuir et 
'burnitures de chaussures chez

, « WOODLAND,
38 rue «esse, er, près du bassin du Canal

Chaque 
devrait 
voir les 
gains 
nous oi 
au maj 
fameux

------Coin des ues-
m devrait

WM. HOWE. -)N, Ottawamm pi

WAJifi lIclEÂN & ELM"d
AVOCA14

No. 34*. RDB ELGIN, OTTAtV-a 
(Devant le Rouet».

OTTAWA CHAS. DESJARDINS
La Compagnie de chemin de fee 

de Vaud^euilet Prescott
Marchand à commission, agent géné

ral d'assurance sur le feu, la ‘ 
et contre les accidents

COMPAGNIES UH PREMIERE CLASS»; I

Peintures préparées, 
Peinture, 

Tapisseries, 
Vitres,

Mastic, 
Pince u v 

Huile, 
Etc.

J. S. JUBE BOÜTHIEB, B. A. Su,
ARCHITECTE ET INCENIEUR CIVIL Ci 

22 Rue Metcalfe, Ottawa.

f h- R. P. Lange vin et M. Roliillard, M. P.
M. Hurtubise a joué 

brillante
Carte ou plan et livre de 

reference deposes
ouverture très 

instrument favori, le piano.
Ca'itau renais an-dela de $100 000 0001res applaudi.

h ‘ H. P. Filiâtrs a ensuite donné la pre 
mière partie de sa conférence B. I. fflclorran i Woodc

IFAvis ptiblk est par Ica pré-non 
mie la compagnie de chemin de fer de 
dreuil et Prvavott a aujourd’hui déposé au 

enregi- ment dans et imur la 
Ottawa .-v : i tes ou plan et hvi

ronce, en ai qu’ils se rapportent aux 
terrains situés di la cité d’Ottawa lesquels
la compagnie à 1 intention d’expruprier 
pour y passer son chemin. Ces cartes, plan 
et livre* ont « té approuvt^s par le député mi 
nistre des chemins de fer et canaux suive n 
la loi qui y pi 

Date ce Jô

îles donné
I B PROFESSEUR GAGNON donne la 

moyen d'un REMBDB SA J- 
VA GE et d’une découverte importante poor 
la guérison de ia Catbaire. Tout le mon 1» 
sait qu’il n'y a pas a e seule maladie dsa» 
le monde sa*» qu’il y ait nne racine ou une 
herhe pour la gnfrir. Paoraasio» Gaeao» 
289 ne Daihooaie

On trouvera _ BUREAU; 107 |RUE SPARKS 
eu liant même porte que le Dr, C 

Dentiste
uden deuxième page une csrpiiaae à grandes li

gnes de ce superbe travail surtout remar 
q liable j>ar l’art avec lequel il a été mis à la 
portée de tous.

bu«TS S. Martin
Sr!508 et 510 Rue SUSSEX

P. S Pour argent comptant seulementCe qui se rattache aux 
questions économiques n’est pas toujours, 
pour le peuple, limpide comme de 1 eau de 

roche. La question principale et les 
soi res demandent, pour être bien compris, 
non-seulwneut une intelligence bien ouverte 
tuai» aus*i des notions antérieures,|une

E. A. LEPROHOIM 31î
RUB WELLI1

LES MEILLEURS 
QUALITES DE CHARBON T. JT. SEATON

janvier 1890.
ÜGARA, MACTAVISH A WYLI)

AHC’HITKC-
BDRR AU : VICTORIA CHAMBBB8 

2ômc étage, chambre No «b
«Kfldeerfl. ni«|i,,|r> Ottawa

ABTTCLES Harlaytr e» RIaller.
' Kp chaud de Montres d Or et d’Argent, P-'B 

doles. Anneaux et Bijoux de tout' sort s 
i Tous le» oevrages «ont garanti».
* llMbiMMa ,U1 n» WMllavtw, «N

T.G. Briffham Suci^aoeur de J. 
G. Bi'uwns A Cie’

B o : Russell "I de Feiütie en GeneralAvix'als pour la < otnpagnie de chemin d# 
fer de V*edre,i|| * Preseott)
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1CHRONIQUE DU JOUR /PRIX DES MARCHES NOUS VOUS SOUHAITONS
-----------tt HSJ------------

HEUREUX NOEL
Lcü prix des march» sont ob-wr*

avec nom par notre rédacteur corn mer- ---------ET
oiâl sur le MARCHÉ BY. ..

Jxiï'ZZrrrr;St£ Une Bonne et Heureuse Annee
rapport des marchés quo bous faisons
dans le but de donner les meilleurs ixn ______

BROWN, EDMONDSON & Oie.,
61 EUE EIDEAU.

de l'aprèa midiqu’ils s'introduisaient ouverte 
meut dans les maisons dont ils trouvaient PETITE GAZETTE
la porte pas fermée à clef. Ils visitaient le* 
chambres ou il n'y avait personne et fai 
■soient main liasse

ICI ETJAILLEURS OTTAWA
i \ h.NDRK .VJ arpvnt.s de tcm\ 10 d.» 
H long, et 5 île large, Vint urées on eMres. 

i bâties ; granges, établis,

S adresser A J. live. Roy .lit OiU.
Kmbvum

l’argent et les bijoux
qui se tre avaient A leur portée 

Leurs derniers exploits sont : vol de SU' ' 
et île deux montres en or, samedi, à la 
tienne de M. (ira\

relie. Bargains 
uents. Venez iiumé- 

Warchouse.

Marchandises à bon 
les dépariai 
à 1 Impérial

de la tous 
diatement à 1 Impé

Elgin, vol de $10 et 
divers articles de bijouterie dans u.ie mai-

Bfonvesn 4nspr!#tr'

MM. William et Nelson Renaud et M. 
Fred Chevrier ont pris j Misses «ion aujour
d'hui de l’hôtel bien connu sous le nom do 
Hotel P-cnaud sur la rue Murray. L'Hôtel 
Renaud était pasré aux mains de M. Ranger 
il y a prés d’un an. Lu non veille société a 
racheté l’hôtel pour le prix cou idéiabie de 
$10,000. Ces trois propriétaires si bien 
connus du public ont d’avance l’assura ice 
du succès, s'entendant très bien di. is ce 
gi are d'alfa, e.

Marchand û> • à bon marché. Bargains 
uaus tous les départements. Venez immé
diatement à l’impérial Warehouse.

QN DKMANDh un jeune ^aryou pom peuson de la rue Besserer, vol de plusieurs 
bijoux chez M. H nlgius, rue Slater.

Et vol de divers articles dans quelques 
maisons de la rue Lange vin, à Hull.

dresser A ce bimuu

A VKNHUK Vu piano neuf sortar 
• • manufacture Heintxman. Conditio 

du CanihUi,
MARCHE DE DETAIL

F IN
—Le conseil de ville se reunira ce soir

—L’association des droits éjai 
son assembl .t annuelle ce

—MM.'Poupore et frères, d’Ottawa, ont 
obtenu le contrat pour la construction d’v i 
quai à St Laurent.

—Les Clubs de raquettes d’Ottawa, se 
plaignent beaucoup du manque de neige cet

les, s'adresser au bureau
tiendra

? C»s S vts 
12 00 à 13.00 Il N DEMANDE Un jeu 

U porter ,e i ,t Koch 
dresser au Bureau.

Foin No. 1 la tonne........
Foin No. 2 la tonne...........  9 004 U,00
Foin pre.-sé nouve uja t. 11 00 à 12,00

rçon poi -

O
A \ K N Dix E Un bou engin de seconde
H de .'I cli.•veaux, xapvuv et une chain 
de S chevaux. S adrve-xer au bureau du

SPeaux

Peaux vertes No. 1.............. 5 00 4 G 00

..... 0 (H) à 5 00 
.... 0 00 il 3 00 
... . 0 0f) à 0 5.}

lière
C*.

.

** oFTorm“ “ No 2 .,
“ “ No. 3...

Suif fou du a livre...

Typoyn ,>lies m ilades

L'absence de plusieurs de 
plies aujourd'hui, nous force à donner à 
nos lecteurs un numéro incomplet. Demain 
les vides seront remplis et le journal 
plus fourni de matières.

ty.Kigra-
N DE MAN il'-0 Un lion agent 

In connu rv • •!>< ville
—La nouvelle dé la victoire de M. Ratté 

devant le consail privé a été confirmée same
di. M. Ratté aura maintvnaiyJt/fau%Vfaire 
nue enquête pour ét .blir le montant des 
dommages que lui a causé le bran de scie 
dans lu rivière de l’Ottawa.

—Nous regrettons d'apprendre que la 
santéde'M. Rochon, de Hull, ne s'améliore 
pas." Le médecin ne lui jicrmet pas de quit 
ter sa chambre.

—L’assemblée de l’union typographique 
de samedi a éti ajournée à ce soir. Les ty
pographes at. aident le résultat des démar
ches faites auprès de l’honorable M ('lia-

T
cens. .ni. Avants >•* pirtlciilim '■ couxqui 
e nmeuo.r.nit maint n i 
vluvx. Ne taillez ji s 
lu premier Jour, III

ot'husl- r, N. V

Viandes

Bœufs par 100 livres.......
Mouton.,.......... ....................

i

j8SL

tUW N Bill's ,compte■1 «)0 .i 4 5u 
0 07 à 0 0$ 4WAMarchandises à bon marché. Bargains 

dans tous les département. Venez immé
diatement à l’impérial Warehouse.

l'une, .,111e* Im * «nl. i

Vendredi dernier 31 janvier avaient lieu 
à Saint Joseph d’Orléans les funérailles do 
Archange Trudel, épouse de feu André La- 
fleur mère de M. Adolphe Lafleur, de Cum
berland, décédée à l’âge avancé de 77 ails.

Une foule considérable de parents et amis, 
assistaient à ces funérailles imposantes. M. 
Parent organiste de Saint Jean Baptiste 
d’Ottawa, présidait à l’orgue. MM. Edmond 
Gauthier et J. L- Beaudry d’Ottawa ont 
clin nté pendant la grand "messe plusieur8 
morceaux de chant choisis.

QL seiymtni, Il
0 OS à 0 09

Porc par 100 livres........... G 25 à G 75
Saindoux ..........

tr<li(e (i il vràe Ua très lulor-i t 
illl.'t B1 Hlm I ■ 13.’ ug h,bu, 

tulô : traité sur Ja Surdité, Until s dans /,* 
• •'le Comment vous guérir vous-niôm„s 

et elle» vous
Dr NIcIioIhoi

.......  U 11 à U 12

lP&m&TE&A»
OF EVERY*

mm rua FRI CI
Produits de la Ferme

.... 0 20 à 0 25

ViâKEK0U5E & UKUH.J-i;
Tokoato.

Bi urre frais, pain ...
Beurre fr.os, crémeries.... U 20 à 0 22 
Beurre eu tinette. .
Oeuls fais, la tluuz
Oeufs i n caisse.........
Fromage.......................

l’ort fianoo, fi 0(8. Allies:, 
n, 3(1, Ht John, \*iini-e..,|.

0 17 à 0 19 
0 23 4 0 25 
0 15 à 0 18 
0 9 à 0 11

UENDKUP 
* affaires dans 
notre repu U 
sont bien élu 
et les 
satisfai 
labié.

DEM ANv DI V.lisant du 
depuis, 30 

miponaabiUt 
un salai m 

si tout est

d'entrer

le (
itli'll el notii 
Mies, Nuiis 
s dès le ,1, 

l’as bvioln «l ex pet n 
Ecrivez pour nos 

qui sont très liberales, avant
lit avec d'autres maisons 

Agences voinmt 
ou de I >111111, \\rim 

s îles liumine-, d

Socieh de folonisuiion du Lac NOUVEAU ST LAWRENCE HALL
COIN DES RUES RIDEAU T NICHOLAS

pl.OQ par jour

-M Alphonse Larocqu 
hôtel sur la 
personne que Alphonse Larocque qui a été 
condamné samedi, par lu cour de police pour 
désordre.

qui tient un 
Murray, n’est pus la même Blé

Du Canada 
Blé rouge d’hiver.. 
Blé Manii iba Nu. 1

l’assembh
Colonisa

Avis vous est donné que 
raie annuelle de litSociétv ,1 

Temiseaiiiinquc aur 
«lion mardi, le I fev

Un i ui Ni l s
0 00 à 0 00 

0 95 à 0 9G
du

Brads! reelI Institut
I*. M.

Lac
Cum

A fie..
P, junel

Nous avons le plaisir d’annoncer que M. 
Arthur McMahon est assez bien rétabli pour 
avoir repris ce matin ses fonctions de Secré
taire de l’Orateur.

maires, ou lnu

CH ASE BROTHERS COMPANY"
r.itivn:

“ “ No. 2........... 0 934095
Blé du nord No. 1 frosted U OU ù 0 00 

0 G8 à 0 70 
0 31 it U 32 
0 G0à 0 70 
0 40 4 0 50

Salle ,1e II Hard, Salon de Barbier et Iles 
tuiuvul on- exô.

< inontqiie <1 il I
v d, ( "iiIImii ne, ( loi

Le concert d'hier soir, à l'orphelinat St-Jo. 
seph, a été un succès complet. Nous félici
tons hautement M. et Madame Bouclier, 
les organisateurs de cette intéressante soi- 

musicale, qui a été pleine d’éclat et a 
donné de beaux Maléfices pour le soutien 
des orphelins.

Pois, par mi not. 
Avoine,11 “ .
Seigle, “ “ .

J. L. OLIVIER
OntarioSec. T

Ottawa 30 janvier 18Ô0 .nombres ù co.ichor.Dîner an baxar

Demain soir aura lieu dans la salle du bazar 
de l'orphelinat un dîner offert aux membres 
des deux chambres sous le patronage de l’ho
norable M. Chapleau.

Jeudi soir aura lieu le dîner des officiera 
de la corporation et des citoyens sous le pa
tronage de Son Honneur le maire d’Ottawa.

A. B. MACDONALD•no un tide prinvipa'e et fieux entitiesGrains et Farines I.K GKI.KIIHK KNOANTK Il IIKS HAM’S LAI'
Patente............ ........ .
Américaine..............

. 5 00 4 5 15 UANil.lyVK

5 90 4 G 00 
Straight roller......................  4 70 à 4 80

Eclairé u.ir la lu Vente \ com mission, ineiibles, effet), _ 
s immoliilièrus nie, etc. 
vint le dans tous les eus. 
d 'ex p,a i, nue le plu,-ù h la 
de la ville,

onlidcnce observé,j dans

La soir,-eide mercredi prochain, h l’insti- 
tnt-Canadien, rue Sulscx, qui sera donnée 
au profit des orphelins par les “Amis du 
Sacré-Cœur, promet d'être aussi intéressante 
que recherchée, à en juger par le programme 
cléjâ en circulation.

A part lu pat tic musicale ,1c la 
aura un vaudeville attrayant, suivi d’une

olcctn pie mean
mais,m, propriutu 

t isfiivlion gui
, 4 40 4 4 50 
,. 3 45 4 3 50 
,. 4 75 4 4 90

tu te des court ici h u 
Mi plus grande t

Bd.00 PAR JOURSuperline........................
Forte de boulangerie. 

u américaine.................. 4 G5 4 i 90

1"ii«- oIT e refusée

Un syndicat de capitalites anglais a offert 
une. forte somme pour l'achat de la maison 
( iardner et Cie d’Ottawa. M. Gardner a eu 
cette offre sous considération pendant trois 
semaines et la final anent refusée, non parce- 
que la somme offerte n'était pas assez élevée, 
mais paroeqne l’on mettait comme condition 
que M. (iardner n’ouv rirait pas un autre 
magasin à Ottawa- M. Gardner doit partir 
prochainement pour faire ses achats du 
printemps en Europe.

toutes transactions
NOUVEAU ST LAWRENCE HALL Adresse, Bureau 17 ru, Rideau.

Domicile 253 ni, Nicholas.-, U y foin di ' ruts l'itlcau d NwliolnEn Sacs de la Ville

Pai 196 lbs.......
Farine d’avoine.

4 75 4 4 90 
4 40 à 4 50 

Farine d’avoine granulée. 4 50 4 4 70 
Volailles et gibiers

L. LABERGE - -pii ; dramatique, eu trois actes. 
La,In Ission ne

-PRO HURT IRE MAISONS a VENDR1 
III K ig, Duly, SI,
Nicholas College 
< 'tiinlH-.ianfi, \Vilbrnd,

I Elgin, l,'|[»rvn< e, Clnn, 
ray, t'obourg, S’oi !.. 1 :-

i, ThiSodme, W aller,

ville. Alice, Ann 
Mur

que de 25 centins, 
payable eu entrant pour ceux qui n’auront 
point ache de cartes à l’avance. FBiæOZVNERIES

S’adresser à A. B. Macdonald 
47 rue Ride

l’ut n.
Oies, la pièce............
Poules, le couple....... .
(ianaid, le couple..... 
Pigeons, la doux.......

... 0 G0 4 0 75 
.. 0 40 4 0 50 
... 0 G8 4 U 75 
... 3 00 4 3 75 
... 1 50 4 3 00

Une autre intéressante soirée musicale se
prépare pour dimanche, le ü février, laquelle 
aura lieu dans la salle même de l'Orphcli- 

On s'attend à

L’une il, |.lus nii'-Ii lines mnlsons oiiimer 
riales ,1e lu v ..llr, .le l'UltliWU et «les mil’llX 
-iiiiihlu sous >“ ui|>|>nrl des luis prix «le lu 

' ’ ' les oilei is en vente;programme tout ex- 
ccpiioncl, vu la clôture prochaine du bazar 
et il s amusements qui n’ont 
ferts, pour le bénéfice des orphelins, par les 
Daines qui président et dirigent le Bazar.

1 VENDRE. Deux .......
H Allie, Ville ( 'entrait', a 
bureau lu post .

t’onr «le police

James Lloyd, David Desjardin, Cristopjier 
Carter, Edward Lachappclle, et Patrick 
Quinn, accm.cs de vol. Cause remise à sa

Henry Pharamond, ivre $1 d’amandect $2 
de frais .

Anne Pooley,maison de désordre, S2 d’a- 
mainle et $1 de frais.

Dr Merkinn, pratiqnan la médecine sans 
licence; cause ajournée à demain.

Fête Intime

ig,-s sur la

McDougall &. Cuzner lui miles du
Dindes par couples.
Poulets par couples............  0 40 à 0 50
Canards noirs......

S’adresser ft A. It. Ma,-J,mal,I, 

Une boulangerie «le promiô

KiiM-Igno ,1e lu gni-.su TarrIAro
•17.... 0 70 4 0 80

Bécassines, la doux............  0 00 4 0 00
Perdrix, ta paire.........
Betteraves, le panier..
Carottes, p anier.........
Panais, le paquet....
Persil, le panier................... 0 20 4 0 25
Radis, le paquet.

MAGASINS
EREA

Ides etc,UFS ss:i El DUKF CHAUDIERE0 40 4 0 50
......... 05 00
0 25 4 0 30 
0 15 4 0 25

Ceux qui n’ont pas encore ou l’occasion 
de contribuer h l’œuvre des orphcl " is, de
vront s’empresser durant cette semaine h 
visites les salles d’étalage du bazar, qui est 
richement doté de beaux objets d’utilité 
pour les familles, et qui se donnent relative
ment à bas prix.

Que chaque citoyen on famille motte l’é
paule à lu roue, et l’orphelinat se trouvera 
en mesure de nourrir copieusement les 130 
enfants qui s’y trouvent, et pourra même 
ouvrir ses portçs aux autres petits i ifortu
nés qui se présenteront durant l’aimée.

C'est un devoir facile à remplir que celui 
de la charité ! Sachons en comprendre l’im
portance.

faciles
S'adresse A. II. Macdonald

17 rue Rideau,
LA PLUS

Grand Ma uifacture A votre ménage,.I 
adressez vous h A.

IS Si vous fi-

lt. Mac,louai,I. 

Eiicanlour de sa Majesté, 
4? rue Kid,

.. 0 00 4 0 OU

Samedi soir, un grand nombre d’amis se 
sont rendus ù la résidence de M. et de 
Madame Frs. X. Désormoau, à l’occasion de 
l'anniversaire de leur mariage. On leur a 
présenté une lielle adresse accompagnée de 
msgiiifiques cadeaux. Quoique pris à l’im- 
proviste, les époux M. et Madame Désor- 
rneaux ont très bien répondue à l’adresse et 
ils ont invité leurs amis à passer la sosrée 

seinents divers se sont

DFCEN
En cette ville hier h 1 age il 

torze jours Albertina Bertha 
de M. J. A. Fortier Le 
partira du No 37 Rue Clare 
lique, demain, le quatre connu 

cl île la au cimetière, 
sont priés d’assister aux fiuivrail'es 
très invitations.

de un an etqua- 
. .\ aria, enfant 

• onvoi fun, 'ire 
i pour la hasi- 
it a IA In P

VENDRE aides fie billa 
l’ool, chaises, 

fil,- ,1c billards <■
A Billes pour I

11 x, PcînturcH
Bu.'

G A UT ADA
K'adrcss,

Eiicauteui h ig, ni <1
Au •l«-ia <l«> IOO «IIIIZrrulx k-'Iiii . «1«>

v »,
II. MaudoimldM l’areuts et aOii«

BAI INCHR," ,KCK 17il
(Mavec eux. Les 

prolonge s jusqu’à une heure avancée de la Ca vaut la peine 
Ua vaut la peine

D’etre vu

S VIS. Si vous ai,/. quclqu 'il'i' t à vendre 
“ pour argent comptai!I <„i a -. 'langes lais
sez votre adresse chez. A. II. Macdonald.

V> À PALAJ.CE 
* * A

47 Rideau,NOUVELLES LOCALESprix contant chez JOSET’HFourrures 
COTÉ 114 Rue Rideau. BALANCE

A VKNWU
t . ■Imiigcr Un po,-ie ■ 
il toile, (i ihm-Ium de pat 

poules imit 
h h l’huile à

ir argent comptant ou à 
le “ Pi es, ou " 2 poi le i 

3 poules de cul

nuiiii Macdo-

a e.'Incendie eonliErable
Vers une heure ce matin, les pompiers 

étaient appel à éteindre un incendie qci 
venait de se déclarer dans un des hangars 
du Chemin de for du Pacifique aux Chaudi-

AM) REVIEW «KM'»:
TON, VKOI*METAIRIE

Ml Gédéon G ration, le populaire et re
nommé Loueur d’Equipagcs, vient d acheter 
le r .urant EBP oak,

comme 
le “ R-

Tout en remer
breux amis po .. ___
c pas. é. M. Grattou d, 

de tous et chacun à sou 
rencontrera ; populaire 
mis de bah. Cette bar, qui est 
plus 1 ailles d’Ottawa, est bien approvisionnée 
en Liqueurs et Cigare- de choix

Repas à toute heure.

Vitrines d’expoxit *on «mil rées 
Cases}, Ti. tirs à aegei

j561 et f>63 rue 47 RideauD’etre vucéd (/'mXiCe poste pré
oak sera maintenant ap_>elé 

Grand Review.” 
lerciant le public et s< nom- 
ur l'cucourugemeut, reçu dans 

désiic avoir la vi

eminent connu
« oiilenux el Ouille de llonrlie.

estaurant.Sous ce hangar étaient abrités une <iuin- 
y. iiue de chars à passager, au nombre des
quels le char officiel du gouvernement “Ot
tawa” et le char de Lady MacDonald “Ja
maica”. Lorsque 1rs pompiers sont arrivés 

le théâtre de l’incendie, les flammes 
avaient déjà fait des progrès considérables 
et nos pompiers furent ensuite empêchés 
dans leurs travaux par le mouvement des lo* 
comotives qui s'éloignaient autant que pos
sible les chars de lattein te des flammes. A 
force de travail et de persévérance on par
vint à circonscrire les flammes 
à cmpê-cher l’incendie d’immense quantités 
de l»ois appartenant à M. J, R. Booth.

juste l'origine de 
l’incendie, mais on croit qu’il a dit cwnmeii- 

dans un des chars à passagers où l’un des 
poêles se serait brisé ou aurait été trop 
chauffé. On évalue les pertes à 860,000, 
peut-être davantage.

F>r'v<v et Informez-vous de n<-i CONDITR 
DE VENTES et dcinamloz une liste le prir. 

S'adresser 6,

C. Wilson f Fik
Hi HUE ESPLANADE, IG

i » h»r r», s

£ Grande installation d'Etoffes
CHEZ

Malo, Beauvais & Co.

AVIS RELATIFS AUX. PASSEPORTS ACHETEZrant ou
ant corn- Le Home ComfortLes personnes qui ont besoin <le paù-,,-|.or 

du Gouvernement Canadien, doiwi, Vu,Ire 
d’Etat., MACHINE A LAVERparlement du S 

accomj agner leur demande 
quatre piastres, honoraire fixé par I, 
verneur en conseil.

ser au d< .î.'k somme de
Nous «v, ns acheté le droit de patent», de 

lu fameuse ma h me à laver, do Joseph 
Cndrai. Nous somme- n n.iit uant prêt t 
6 vi-’idre ces machines !i fie- cnn lit • ris fin 
p.ii ment» tri s éacil. s. Auln- ■ /. >■ Tord ur 
Standard t: • <t n in •lileu*’ Ne s Millier or s 
re-i eclm u-ement 
factor • et h no« sall"s de venin No. Mû «i 

a rue Y-,rk, Ottawa,

PARTOUT

" 'ïwS
DEMANDES

G. POWELL,
Sous-Secrétaire «l'Etat O)Ottawa 16 novembre 1880 13 rl

le i ■ • - V* *«■ i ',™-toffes à Ottawa.hangar et Rien n’approche nos 
Les marchandises sont achetées avec goût 
Les ETOFFES A PARDESSUS sont magni
tiques, les couleurs ‘ 
tweeds, pour HABILLEMENT sont de 
toute beauté ; l'assortiment et le choix pour 
PANTALON est insurpassable.

Mi

£50!'l0 A VIS AUX MERES—Le “Sirop 
A de Mme Winslow ’ devrait 
être employé quand les «infants font leurs 
dents. I! so n lag° immédiatement les souf
france» de c 3 pauvres pe-itj; nroduieant m 
somme'1 naturel, paisible, en f»! ant «lis,-h 
raitre la douleur, et ka eur.e- chérubin 
a’éveil ent aussi “ b illan.. et frais qu’nr 
bouton ■ rote.” Ces’upeattr agr( »ti« 

goût I apaii $ l’eu'an s amo11 1 sej iren 
cives, en «•▼« toute douleur, ait parai lie
les soufirances int stinale , en lêglnut !a di
gestion, et est le meilleur .mode 
contre la jiarr 
la dentition vu <
cents la bouteille. Ayez confiance 
mandez le “ Sirop calmant de Mme 

i aucune au’re p

Caïman
tournure

87
si bien variées ; le#Un connaît pas

I- V" l« «tllp-icnc*. el K«de-r U n.on- T. R. SHE A et filsIETABLIES AU
%

No 21 Eue York, près de la rue Sussex
------PAR LE------ En Passant Rentrez Donc '•*

To leurs arrêtés LA COMPAGNIELa police vient de faire l’arrestation de 
plusieurs individus qu’elle soupçonne être 
les auteurs des vols en plein jour dont 
plaignait depuis quelque temps à Ottawa.

Les individus arrêtés se nomment Fitz

nous faire une petite visite nous ne desirons 
pas vous vendre la première fois, mais seu
lement vous montrer nos marchandises. M. 
MALO est assez, connu comme coupeur que 
c’est déjà une garantie «le la perfection de 
l’ouvrage.

Tout est confectionnée au deuxième étage 
aa surveillance.

Un vêtement promis 
pour un tel temps, est terminé au temps 
promis. Vous pouvez, y compter, M. Beau
vais serait très heurem: de voir de ses 
cîens clients de Montr. al qui sont à Ottawa 
pour quelque temps. Venez

CAP. WILLIAM McCAFFBEY le p DEbée, soit qu’e 
i «i’au tri 8 ca "via ixW'.’.'jKC

iior.Tr- . ' ' - l

1n\ .!•■ il i. , ,1
Sr ira vnml oI-iIok jc que uouv envoyons g'-v .s 1 ri 

w>yez T»i«re or'lre i :i .' o rner., , r ,le enr,'«iie nepenure

n. ; • .ssMSKterL u
envoy.-r le rior.'vn,... t: .ir,. t .r U rrwrr^^n-Ii.e ne ^ ! 1*-1 ■■ rire 
I . ' > I <. wr II : quand le mooljn, cini.j-le1. Se
I r : r: • de Duul eow; (Xl* grau, uj.u JulieClu.i>c en or douUe.

THE(Autrefois hôtelier, rue Queen)
J,<et jJJP

IDE HZTJ3STTEE^patrick, Murphy, Ed Desjardins, Pat Quinn 
et Joe Lachapelle. Les deux premiers sont 

à Ottawa. Us se retiraient à
Qualités No. 1 «lu thés dos Japon, «lu t'on 

go, «l'Assam, «le Hyror et autres éehautilloi: 
choisis de thés

J’attire l’attentio des hommes d'affaires 

et autres sur le fait que j’ai ouvert une 
ligne d'affaires à Commission à l’endroit ci- 
dessus désigné.

Une prompte attention sera accordée à 

tontes affaires à moi confiées

MEDAILLE D’OR, PARIS, 187h 

W. BAKER & CO/S

étrangers
l’hôtel Royal Exchange et les noms qu’ils 
ont donné à la police sont des noms d’em- 

véritable de Fitzpatrick

supérieurs.
EN GROS ET EN DETAi

du magasin

Rien n’est néglig, 66 Rue Rideau 66

Hunter Tea Company 
KUlUNMLSifc 1 h

prunt. Le 
serait Charles Lloyd. A Montréal, le même 
individu est connu sous le nom d’Egan. Il

II
mK»t ahtolumrnt pur, et 

e’ett toluUo.
Pas de Ch i m tau enn’en est pas à ses premières armes. La police 

de Montréal le connaît comme un voleur nous voir. •ont rmnleyt. rn m prt|er»tiu„. TI •et plut W trott f-ot plut fort <yw le c-.ce', mr.mnft »v«e 4e I%rn..I..i>. 4e r.nroer. r-ert. fia *i eorre ; •- ret eue.t plue IwtlIK. roCtont motnt tj«'em nm n (fieee. Il mi déheieua, rwvrrj»,«e«, et 4 UiotKec..
eiitenl e,Unirai,le t",e^lee^u.el«.le.

PlXIJi't cont-e les hém 
s fi» mon oideg internes 

La p né ison ne roanqnt. jam 
fi,- se produire 0' rès 'iuel,|oe' ap|»lications 

i-, m I, u.rcrioifiee av< écoulement into e 
r e «lu - ang, d« marniez 

us Item",le et pr«‘v«
liez tous ,es i harmacletie.

RFMKDF1

Le nommé Jos Lachapelle a aussi un mau-
IProduits de toutes Especes, Fruits

ETC., ETC.
«RAINÉTI, Rfl et KI.EUKIHT 

Marchaiuls de tout* emences, ar !
H potagères, bouquet t de fleurs, i-iu' v-s e 
t «ites ortes d’ouvia «e fliurs i ci < frS 
monies de mariage o roteneii f ai, u < sp»

Malo, Beauvais & Co.
143 W SPARKS

vais passé. D a purgé une sentence au pé
nitencier,

La méthode d’op »er de ces ml cnrs 'était 
simple en meme t nope qua .■dacieiiee^CéUit 
guneiàlemsutontrâ deux qmtre wheures

la HuppoHitoire Fi 
r.tif sùr* 8n vent

«llf /mi; .ll-m’
8e verul chez ton* 1st Epîtlen,

W. BAKER 4 C6., Ber.he.Ur, KmCapt. W. NjcGAFFREY. 2» R ne Ride, r, Otlaw# Ont
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çrlüXRELLFS PIGEONi & Haalarm
ira. Notaires, Eté,
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John J. MacCrakcn
snderson.

. ward;
T .ETC.

I CHAMBERS Ottair
It

ROUTHIF.R, RUE RIDEAUiotafre, etc.
I Rue Sussex
leau, Ottawa, Ont.) 

avantage spécial a !

— M. J. ROUTHirrt Nouvelles Marchandises
A .AN, LL.B.,

2. A. Olivier)

r, Nmair», Etc.
EAU—
liteau et Nuhmk

OTTAWA, OttT.

Nouvelles Marchandises 

.Nouvelles Marchandises\FER

;VISH 6: WY1.D
rhd, NOTAIRES.
rk • Ottawa, Or

y
rr.i. uussELX,
i. MacTavish VVm.Wvl

I

PIGEONn & Ulaiiclu i,

' A T9
Agents Parleuse .« 

res. etc, etc.

Ilgln, Ott.iw i
I RUS8KLL)

b^an (J.A.B.ancm.

RIN, L.L.B 

Elgin, Ottawa
'

~ -f ISHEK
clieur, Etc.
réme, le Parlement 
nte Publies.
mibera, Ottawa. O

RUE RIDEAU

!LkVEaIY

ütüik, en*
ambera, Ottawi

te & güdfrlY La demande pour notre thé 
de 30 cts a été si grande, que 
nous avons cru, dans l’intérêt 

! de notre clientèle, d’en ache- 
* ter une plus grande quantité 

que d’habitude. Ce thé est 
'-^""maintenant arrivé, et nous 

l’avons trouvé bien supérieur 
à celui que nous avions aupa
ravant, jüe sorte que la de
mande augmente chaque jour. 
30 cents^la livre, ou 5 lbs pour

.LRJITEURS 
renie et le l’arlemt ut

Uekilfe, Ullawi, Cul
F. H: CuHYSLii*

coat-
•iu-ui-H, Eté.,
tUK SPAJBK3;
el Bufsell.

St finow
A T. 8N0» 

avec privilège it

*1.

STROUD & FRERES
POWELL 109 rue Blileau et 172 rue dpnrks

liteura, Etc.
Il SUPKÈUK ST LIS

”lue de l’Hôtel fiassM f

F. C. Powell

t IKUX
Agent pour la Ccnir 
it el les Départe- 
blics
‘parks, Ottawa Tous nos articles de modes

D’HIVER 
Seront Vendus

LIEN
’ATR1UE

PS1IÎTR3
11. UK,

ANCHISôEUR.
vec soin et promp A
rneWollingto
i des corsets lits

Moitié prixsur commun U

I XJ SL A l0UJ0Uf»i -i-i KJ eu mai is 
d’ai tides de me le
Vellington, Ottawa

<RIQAïm
unitaire

idé pour le posag 
chauffage.

N, OTTAWA.

Ilnousfautlesvendre
Chaque dame 
devrait venir 
voir les bar
gains que 
nous offrons 
an magasin 
fameux de

A HT
et ingénieur civil, 

pharmacie Mao- 
MJTON, OtUwa. i-

& BUN.Z"
ra, Aarent* Parle* 
VH, tic.. K le.
N, OTTA^Va

IEB, B. A. Su,
1ENIEUR CIVIL Ci 
Te, Ottawa.

IW oodeoe KAGNON donne !• 
n REMEDE SAU- 
■te importante poor 
re. Tout le mon le 
iule maladie dans 
une racine ou une 
torsassoB Gaeaos

318 
RUE WELLINGTON

ATON
Jr et d’Argent, P n 
ix de tout ^ sort j 
ont garaaüa.
llt-twifitknM y
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De peu

— -Nos.
8972— En par

13097—
8808-

*9453— En bc

6847— A meu! 
1696f 
o50—

*861— très bon 
29— Bon pour

Presq 
olie fon

Un b; 
En bo

Ces 'instruments 
nüfactures Steiir 
Haines, Emerson e 
lures bien commet

Conditions ne t

DEPECHES
'{Servie S

lieue

A

I

;

h

VLes prix courants des marchés de 
Montréal sont obtenus avec soin par 
notre correaiondant particulier sur lo 

MARCHE BONSECOURS 
Nos lecteurs trouveront une foule-de 

renseignements exacts en suivant notre 
rapport des marchés que nous faisons 
dans le but de donner los meilleurs ren- 
evigoements.

Un Piano et un | 
Set de Salon a un I 
prix modéré.

Pour plus am- \ 
pies information : 
s’adresser au

COIN DES RUES

York et Dalhousie

MARCHE DF DETAIL
FOIN

8 cts 8 et*
Foin No. 1 la tonne....... 9 50à 10 50

8 00 à 9 00 
11 00 à 12 00

Foin No. 2 la “ .......
Foin pressé la “ ....

PEAUX
Peaux ver zh No. 1... 

“ “ No. 2...
“ « No S.-

Suif fondu la livre...

.... 5 00 à G 00 
... 0 00 à 5 00 
.... 0 00 à 3 00 
.... 0 05 à 0 5£ STATUTS DU CANADA

WIAN1>KN PUBLICATIONS OFFICIELLES
Bœuf pai 100 Ibs. 
Mouton.................

Pocs par 100 Ibs.. 
Saindoux.............

.....  0 10 à 0 1

.....  0 10 à 0 12

.....  7 25 i 7 50
... 0 12 à 0 14

L-s Statut^ et autres Ihiblications du 
GouveriKmenl du Caiada, tout en vente à

StatutsX evisés. actuellement pré’s. Prix 
de deux volume-, $â 00

B CI1AMHEHL1 
linprim-ur de la ' 

et Cunliôl» or de la 
Dépt des Iinj :-ssio»s Pub iquei 

et de a Pop- te ie.
Nuv. 1M.S0.

,,t »..n 
r «l’une

F^iiaoignant
Kê corps, chacun peut jouir 

filé et atteindre une lu 
. plupart les maladies 
eut du sang, c’est donc le de 

ré du chacun d’en 
netionnement. A la suite 
es consciencieuse 

longue exp- rionce nous
er des remèdes pro

U'ahri < '

convcuahl
bureau Aussi .1- s Actes épurés. Li-le 

x envoyé sur d- mande.

veiller f 
de ruche

lo.fnI ItOlHllTS 1>E LA FL KM F
0 25 à 0 30

IN,
Bcurru frais, pain.,

Papeterie“ ciômcricH... 0 23 à 0 24 
0 18 à 0 22

onaerver âla

u en titictt *........
Oeufs frais, la douz........ 0 25 à 0 30

*• en caisse, “
Fromage...............

afire, prompte, à 
tes au i tes fâcheuses et à < 
circulation sa marche régulière. Notre 
méthode curative est reconnue comme 
excellente et a été. distinguée à plu
sieurs reprises par des récompenses ho
norifiques. Nous traitons toujours 
avec succès (sans mercure) certaines 
maladies provenant du sang corrompu, 
les tristes suites d'habitudes secrètes, 

les états «le faiblesse, les ma
la peau, les plaies même les 
té réos, les dartres, la chute de 

■eux, la goutte et les rhumatismes, 
i que Unîtes les maladiesd 

Par imité méthode spéciale nous • 
nous sans dilhcultés le ver soli 
même chez les enfants, dans IV 
d'ude heure. A l'aide de nos b 
ges, confie lion nés d'après les pre 
les plus nouveaux, et grâce à un t

ut topique les personnes affectées «1e 
Vison lente

W Ottawa, IG 13in

0 17 à 0 18

ki FeUtsi et au •'iibhc en General. ... 0 12 à 0 13
BLE

D.i Canada 
Blé rouge d’hiver ... 
“ Manitoba No 1.

Tapisseries, Peintures Utiles, etc.
Kotiul'-H vltrPN d« ehiuiNik 
(1‘llltX OIlINUl

i ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMAND;

JOHN SHEPHERD 
5537, Kue Hidoau, Ottawa

... 0 00 à 0 00 g 

... 0 95 à 0 9G 

... 0 93 à 0 95
Je noue Ion

la!lies de 

îdn'v,

No. 2
“ du nord No. 1 fro ed 0 00 à 0 00 

.. 0 G8 à 0 70 

.. 0 30 à 0 32 

.. 0- (»:> à 0 70 
.. 0 4v X 0 50

Pois, par minot.......
Avoine,“ .......
Seigle, “ “ ......
Orge, “ .........

c ft

F WEBBmBUESS&tÊËBSSæmæeS'maF
G K UNS FT F IRIN ÙH

.... 5 00 à 5 15 

.... 5 90 à G 00 

.... 4 70 à 4 80 

.... 4 40 il 4 50 

... 3 45 â 3 50 

... 4 75 â 4 90 

.... 4 65 à 4 90

I es malai 
te culièr

toute nature, parti 
uiièreiiicnt les affections nerveu 

ses, l’épilepsie, les maux d’estomac, les 
Ixmrdonnemcntis d’oreilles, les osalgies, 
la surdité, les mau xile tête, la migrai
ne, la chlorose et les paralysies sont 
infailliblement guéris par notre c< 
méthode rationnelle. Par une 
quatre semaines nous avons ol 
succès les plus merveilleux 
d’asthme et d’affections 
Prière de nous adresser en 
fiance les descriptions 
maladies en y adjoignant 
d’affranchissement pour la n 

1 Olliuin “IIYCIEA” â Hambourg I.

Patente......................
Américaine.................
Straight roller.............
Extra................................
Superfine.....................
Fort t de boulangerie..

“ aiiérica n-........
En Sa us de i,a Ville

i h arrivent a une gué

confidentielle contenant 
m «1 taillée de la malailie 

éo d’un timbre

U .la-i
d'affranclussi

pour la réponse
Olfiuin “fiygh-a” h Hambourg I 

(Allemagne.)

lèbrc

r'ÏÎChmco
Par 196 Ibs . . 
Farino d’avoine,

4 75 il 4 90 
4 40 iX.i 50 

granulée.. 4 50 à 4 70
A NOS ABONNES

I;
spéciale a paru dans 
quelque temps, annonçant 
fait (hit il rangements spr 

ux, avec la Compagnie du I >i B. J. K EN 
XLL, Knosburg Falls vt. « 

maladies du «

Une annonce 

«mms avions
. ■■■

YOI.A'I.I.IS FT O UH F. ISS
....... 0 75 à 1 00 >mm m nmiytirsOies, la pièce....

Poules, le couple............ 0 05 à 0 80
Canard. 4‘.
Pigeons la douz.......
Dindes, par couples........  1 50 à 2 OU

éditeur d’un 
jhcval. Cette Cn assortiment complet aux plus bas 

artie’e est garanti tel
argent vous h ra remis 
tree avec soin et dans 

H NOIŒZ

, Traité sur les 
Juionce «lonnait à

gemontS ont. été ren

nx. Cha..... 0 85 à 1 00
ut un exemplaire

... « SU S 0 75 | fS.C't-u'cŒ'E'ÿ

... (I 70 à 0 80 i eet ouvrage immédiatement, l’ourles
... 3 00 à 3 25 !
... 115 11 25 : I,ail,lui,.. molli 
... 3 00 1 4 00; irar*...."

'1 «B
l"«t« Oo 2

Keparati
lus *ides de l'arl chez 
No.30 rue Rideau, près du pont destiapeurt

1 75 ;l 2 00 ons «le, I
•lés

Poulets, k* “
Canards uoir..........
Béoassiues. la douz..
Perdrix la paire.....
Plouvierr, la douz ..
Poules de Prairies....... .
Lièvres, la paire 
Bécasses, “

Fruité ’ est imlispcn 
; noble anim CHEMIN DE FERl*Lu ven-d<

ère bien sinipU

en <‘.mails, en a fai 
'it«‘s du genre «1 
ii faisant applies 

Placez un t imbr< 
votre lettre et 

grat

TER COLONIALle
K^ That....... 0 00 il 0 00 1

...... 1 00 à 1 25
de I,a Route dire rtc entre l’Ouest et tous les 

pours du Bas «lu St Laurent, de ls Unie 
«li-s Chaleurs, province de Que < ■«• : «in. 
si que le Nouvi au-Brunswick. i - S'il. 
velle-E -osse, Tile du Prince Kd. nul, 'e 
Cap Breton, les l'es 
Tern neuve et St Pieyre.

Les trains express quittent M 
Halifax, tous es jouis (dimanches excep 
et se rendent à destination de tous ces 
j.oints, sans changement de chars, en 30

Les trains express 
sont dans ces «lin 
ment éclairés pai 
l i vapeur «lu la 1< 
beaucoup «l’avantage 
reté aux voyageurs.]

mêmes ci

1U Nov. 13 insI.FUl'MFK
0 00 il 0 70Puumies^dc terre, le sac.

Choux, la douz...............  0 55 à 0 75
0 40 il 0 50Chicorée, “ ...

Céleri, “ ...
Oignons, “ ...

“ le panier 
Navets,la poche...
Betteraves, le panier...........
Carottes,

Tomates,
Haricots verts le panier.. 0 00 à 0 00

M

■CIP0 30 à 5 40
à

«le l’Intercoloi 
... celions S0 25 à 0 30 

0 40 il 0 50
cela donne 
t et de su

it brill
chauffés

otivc. Tout 
s, «le confoi

CHEMIN DEAFERà
0 25 A 0 30 : 4‘ 
0 20 à 0 25 i 
0 30 à 0 35 !

CANADA ATLANTIC” uveuux et élégants trains express, 
et ceux de nuit se dirigent «ax

loï

LA VOIE LA PLUS COURTE
------ ENTRE-------

LIG N K nus PASSAI iKRS KT DKS MALI 
CA X A DIE X X K-Et" KO l'KK.N N K

nde Brota-

samedi 
au transpo

0 15 a 0 25Panais, le paquet ..

Chouflcurs, la pièce 
Ail. la tresse

Les passagers pour la (ira;
Continent, quittant Mon 

arrivant à temps 
prendre le vapeur destiné a 
la malle, â Halifax.

L’attention des expéditeurs se porte di- 
ement sur les grandes facilités effet. 
e train pour le transport «le la fleur et 
léral de toutes les marchandises â «les- 
:>n «les Provinces de l'Est et de Terre- 

1 .ne aussi pour l’exportation «les grains 
1 ü «les produits expédiés aux marchés de 

Europe.

. 0 00 à 0 00 
. 0 04 à 0 08 

.......... 0 12 il 0 15 isiontreal «> Ottawa
OTTAWA BUSINESS COLLEGE

OTTAWA A RO'TON ET NEW YORK 
ET TOUS LES POINTS A 

L’EST ET AU SL D.
g.-n

Z^KTTF. INSTITUTION
jeunes gens et

«'.xveptioiuieiles de recevoir une instruction 
solide dans n’importe qu'elle branche «le 
l'enseignoment pratique.

Scs COURS P R ATIQ U ES 1V AFF AIH ES 
DE CINQ SEMAINES â la fin pes . tuiles 
de chaque étudiant n’ont pas tl’égau;; com
me préparation à la vie commerciale.

Instituteurs très expérimentés ; site com
mode et centrale ; facilities complètes. Les 
deux sexes admis. Cours «le jour et de

«Ls chancesjeunes tilles

Les convois part'rout d* la gare de 
comme suit 

T IAIN EXPRESS DE MONTREAL

E gin billets et informatîonsjconce 
et le passage s'adresser à

ON, agent pour los jatssa- 
lo fret «le l'Est, '1364 Bue 

Montréal Ç

rnant e

G. W. ROUIS
8.00 AM K,vF‘Vr,,

Grand Tronc 4 Volem pour local et à KIM-agent ,lu. ollcts,
M intréal ■ \ ->,• les u-atn du (Jrand Tronc pour i rue Sparks, Ottawa, Ont

Est et le Sud Est, a -rivant là à 11.80 a.m.: D. POTTING ER, 
Surintendant-GénéralVENEZ MAINTENANT

Tenth mes livres 
Arithmétique. 
Caliokaphik.

I Stkxoi.iiaphie.
I Typewkiti 
(.Service Civil. 

K'-cimcns, Comlitions et Circulai

1IN ?rrtvLntl1KnSIû ' l5""»» <«u Chranin de Fer, 1" °i. trakiî dn Mouetcn, N. H. 14 Nov., 1889. )4 50 P-M. S;
I à 8.20 p.tr., se vaccorlan«, avec 

Vor.£Out Central et du Grand Tronc pourSPÉCIALITÉS Iont à 12 30 p. m et 8 10 
K , se raccordant à la gare Bon- 
Montrf-tl, avec les trains de l'Est

.is Puilman Bar les traîne de

vois arriverde°r
UNIMENT GÉNEAUaventure, 

et du Sud 
Char Pa!

Montréal.
Un train quittera 'a gare 

moud à 7.4rt a. ni. et 4.S3 |». m. ge race 
dant avec les trams Expjcsa de Montréal.

£ 36 ANS DK SUCCÈS
Seul
remplaçant le 

Feu sans dou- 
chûtc du 

— Guérison 
rapide cl sûre 
des Boiteriem, 
Foui m rem, 

•lottes. Vcsslgons Engorge- 
jambes. Siiros, Eparvins, eu.

Phi'GÉNEAÜ, 875. rue Svfronoré,Paris
0€KKH>40r47€K>

BANNKLL SAWYER,B. C. s.
Principal «lu Business College 

«l'Ottawa.
SSS,du chemin Rich-

r ni19, rue Elgin, Ottawa, Ont

S J EXPRESS DE BOSTON ET NEW-YORK 
VIA ROUSE’S POINT

1 OH T3 "M* Quittera Ottawa, gare de la 
1 tiV X- vi>‘ rue Elgin, arrivant a Rouse1» 
Point à 5 40 p. m et a e raccordant à cet en- 
roit arec les trains du Vemn'ut Central et 

D a la wave et Hudson, pour l'Est et le Sud, 
arrivant à Boston à ï 40 et à New-Yo-k à 7. 
00 le lendemain matin.

Des chars dortoirs pullman sont attachée 
aux trains entre Ottawr e. Boston. Les pas- 

ra l'Ottawa [-our New York prenc 
ullman à Saint-Albans on à Ro

M i. :
ïtmm

STATUTS DU CANADA
PUBLICATIONS OFFICIELLES

Publications «lu 
sont cn vente à 
séparas. Liste

Ix;s Statuts 
Gouveruen 
ce bureau.

et antres 
lent du Canada,
Aussi «les Actes 

de prix envoyée sur demande.
Statuts Révisés, actuellement prêts, 

de deux volumes, $5,00.

?esgP

Les billets, les lits 
seignement peuvent être obtc 
des billets de la cité ou aux S

Üet tous autrès ren
iais au bureauPrix

Z. J.iOHAMBERLIN,
Surintendant Général

B. CHAMBERLIN, 
Imprimeur de la Reine 

et Contrôleur «le la Pa 
Dépt. des Impressions Publiques 

et «le la Papeterie.e N'ov.i
iMs sPERCY R. TODD

Agent général des Passagers PIL.kls,ISinsOttawa, I

Les Anglais au;
Washington, 4 I 

dit que des tendan 
manifestent dans t 
de la société et dam 

^ ch es de la vie soc

,Ces tendances se 
sentir lorsque Ls 
sont en jeu dans q 
international. On 
dans la presse et ir 
de Washington o 
l’évément anglais 
proportion. Il 
membres nés en Anj 
à la chambre.

Un sénateur et c 
tant s sont Ecossais 
gressmen sont irlat 
nés dans le Canada 
naire de Vile de Mai 
terre et Vliland-. 
membres du congre 
leurs et quinze re 
sont nés dai s l’empi 
et la plupart sont v 
Unis assez avancé/ 

* apporter leurs idées 
tbits natives.

Il y a là une s< iv 
laientes qu’on ne 
naître, et qui s’ H. 
ment dans la vie pu 
dans les habiludts s<

y a

Ionodntlou erapei

Tiois Rivières 4 1 
liécancoua.

La rivière gonflée 
que nous avons eue 
brisé la g'ace qui 1 
qui s’est amoncelée 
extraordinaire. Il 
une inondation qui 
ponts, endommagé f 
ges, et fait des dégâli 
Le moulin à farine 
rempli d’eau et ne j 
avant longtemps.

• Incendie cône:

Montréal, 4 fev—I 
die adéclatè à 10 h 
avant-midi à Vimtiii 
la Grande Ligne, 
ment réservé aux 
totalement incendié, 
des élèves, leurs livr 

• thèque de prix, des 
tout évalué à au ’del 
dollars.

Des efforts héroîqu 
pour sauver féd lice 
ceux qui ont ainsi tr. 
gens de l’ench oit, 
protestants, le maire 
Jean, qui s’était rend 
avec le chef, le soi 
pompe à vapeur de h 
Jean ; il y avait ai t 
yes du Grand Tront 
train spécial avec 
vapeur

Le principal de V 
professeurs, offrent 1 
ments 4 tous ceux q 
porter secou s dans et

V

Montréal, 4 fev—H 
g 10 h is, les constab 
jj^croix, de quart sur 

\ a«#erçurenl des fl mm 
, l'Yruiie des fenôtr- s de 
* 522$ rue'Craig.

X chaussée par M. J.

31. Arthur Cushing,
bien connu cn cette ville par 
la manière habile avec laquede 
il dirigea l’ancienne maison 
“ Cushing ” ur la ruo Niuho 
las vient d’ouvrir sur la ru 
Sussex, un salon de première 
clas-e,«jù il tiendra oujours des
UIHSMtiS IlE i'ivEillK- 
i LASSK — Toujours en 
mnins «les ( IFiAKES de 
première marque.

tnsitnti & uo
No. 518 .(ae Muss««. ~~

11

Publiée

v

W
VhûTEL ■ CUSHINGÂ VENDREPBIX DES

iMONTREAL
ENTREPOT DE MEUbLES

MEUBLES ! MEUBLES !

NOÜÏSiUX BT à GRAND MARCHE

Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

— et tousjjles PRIX, chez--------

HARRIS & CAMPBELL

Otte ancienne eu uonorable maison de meubles, d’Ottawa 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua 
lité des articles qu’elle vend.

10 Poor (M de Réduction jor tout Achat Arguât Compi lai

HARRIS & CAMPBELL
Coin des rues O’Connor et One en (Près de la rue Sparks)

Manufacture de Voitures
ZR/O’ZAA.r/Ei :1m

-[W S. LEVEILLE
PROPRIETAIRE.

s D THOMPSON1 d°nneï l°bpub11^ q“je n®na avons fait ’acquisition du poste d’affaires e

Stilkeys, etc Etant arrivant de Ch:cago et des autres villes américaines nous avonspuieé 
«le grandee connaissances dans not état, nous somme» en mesure de garantir entière satis 
faction. Xoa ouvriers sont tous des vive habiles et travaillent sous notre direction ; leu 
Liatcr'aiix employés sont a esl les meilleure que l’on puisse ae procurer et nos prix très bas.

Attention spéciale et prompte à toutes commandes, tel est le système qua noui 
en pratique dans toutes les branches de répationa.

s mettons

56 RUE DALY ■ • 19 ET 21 RUE STEWART

IfiMoo i’Antipyrine
TROUETTEde

CONTRE

Migraines, Maux tie Têt'. Névralgies 
Coügnes, Asthme, Emphysème, Cioutte 
lthumatisme, Sciatique et DOULEURS en général.

4ro/r soin d'exiger l'AXTIFYHM.XE de TR OTE T TE
Vente en Croe à F„ris, a. 1IAZIBB, îliarain, 2Î1, bonlJ Voltaire

Depositaire h Ottawa : D' F X. VALADE.
A Québec : D- Ed. MORIN A C". A Montréal : LAVIOLETTEA NELSON

F.T DANS TOUTES LES PRINCIPALES PHARMACIES

l>éeis:eii I ‘«llcaire ponce«naut 
fen |onri^tnx

Article 1. Toute personne qui retire rég”. 
lièrernent un journal du bureau ee poste 
«ju’elle ait souscrit ou non, que «le jou.-na' 
soit adressé à son nom ou à celui d’un aut’ 
est reponsablc du paiement 

Article 2. Toute jiersonnc q 
journal est tenu de payer tous les arrrèagcs 
((R elie doit sur l’abonnement, autrement 
1 éditeur peut continuer à le lui envoyer jus- 
qu’à ce qu’elle ait payé. Dans ce cas Tabou 
né est tenu de payer en outre le prix de 
l’abonnement jusqu’au moment du paiement 

"* “'tiré ou uon le journal du bureau

VINAIGRES
VIN1IGRERIE DE KIUGSTUN. 

A. HAAZ 3c CTS 
manufacturiers:

ut renvoie un

t«e Vlmi Binai«s. <1«lre, Malte et antres 
VIXAIUKKS

Garantis Purs sous tous les Rapports,
EK VENTE A OTTAWA;

Par; ton* les ^Prlnelpanx Epicier*. Article 3. Tout abonné peut être pour 
pour abonnement dans le district ou le 
al est publié, lors même qu’il demeu 

centaines de lieues de cet endrorâ, 
Article 4. Les tribunaux ont décidé 

le fait de refuser un journal du bureau « 
poste, ou de changer «le résidence et de lais
ser accumuler les journaux à l’ancienne 
adresse, constitue une présomption et ono 
preuve prima facie d’intention de ratule.

II

I?4Qonr I» Figure, les Mains, la Peau et 
“ le Teint en general.

Crème de Miel
et (l’Amende de Hinds, Gelée 

«le Concombres et «les Roses de Muloderma. 
lent comp 
s de toilet

Un assortim et et nouveau des ar- 
t-i ci-dessus ve

nant d être reçu, TBUmKkRIli CtsNTUALK
R. A. FCORMICK 504 RUE NFSSEX

en face de la rue York. Habite d'h< 
de femmes, ne’.toycs, teinta réparés et remis 
à neuf Tapis de pianos, de table, ri leanx 
de damas, bordures de rideaux, etc-, nettoyés 
or. teints à la perfection. Plumes d’autru
ches teintes selon l’espèce prod ite, net. 
toyées et frisées.

BUANDERIE

ommes et
CHIMISTE ET DROGUISTE

75--RDE SPAhKS-75
Prescription pour médecine et familles 

préparées avec soin
téléphonique 1-2-8. m inn

o.0iT.?1rJe*,r^xc^'s^.
Satisfaction garantie. On va «hercher et 
on délivre les ordres par toute la ville 
Les collets et les poignets 2 cents chacun.
it. <3-A.a-isrcm\ itoP

504 rue SUSSEX devant la rue York.
^ P, S. Succursale, au No 160, rue Main

ETABLISSEMENT DE TAII.LEUB

nts de mi-ssieurs 6uts et répa- 
ction garantie.

A. DAOUST, tailleur, 
Nicholas, Ottawa.

Habilleme 
rés. Salisfac

No. 18 rue
'an 9 la

Le pins Grand Assortiment
—DE----

Montres, Horloges et Bijou
teries dans le cite, et une 
belle ligne de Joncs en Or 
solide pour Dames a $2,00, 
Des en Argent a 25 cents.

Toutes les Marchandises 
marquees en chiffres.

Une visite est sollicitée.

lOMPAtiMK D’ASSURING!
— DU CANADA —

“ CITIZENS ”
FONDEE EN 1864

" Btps-ac Principal : Edifice de la Compa
gnie d Assurance “ C1T1ZFNN, 181 
rue St. Jacques, Mor.tréal.

DIRECTEURS !
n.J.J.C. Abbott, Sénateur,
Ainlrew Allan, Kcr., Vue-Pr*- 

Robtrt Anderson, Ecr I Arthur Prévost,Ecr 
Alp* Desjardins, M. P. | J O. Gravel, Ecr.

H. Moniagu Allan Ecr.
William Smith, s c-t

lYcsilent

G. E. Hart, gérant générs*

C VPITAL^SOUCIÏIT - 009,800/
Dépôt au feonvernement fédéraf 122,840.
G, W SEGUIN, EDWARDS KLNG 

[Agfnqde ville.
2f RUE SPARKS.VOTTAWA-j

Bijoutiers en gros et en détail
98 Rue Rideâu 98

Sous agent a. & a. mcmillan.

LE CANADA LT’NDI 3 FEVRIER lb.0

THE —.1^ vous écoule, mon pere.
—Nous veii Àiis de décider, i 

si ur *?t moi, dit le v.eil'ard do it la 
voix tr mblait. qa«; ton m iriage se 
ferait le plus tôt possible.

La jeune fidi eut un su rsa H 
effaré

—Mon maii-oge? s’écriâ t -lin. 
Quel mariage? .le n’ai jamais dit 

ie je voulusse me marier.
Ce mariage, dil le père, est deve

nu plus indispensable q\id jamais 
s p es ce qui vient de se passer.

Et -nie s’est*il donc passé d’extra* 
ordinaire? demanda M le de Milan 
ges d’un ton où il y avait de l’iro
nie ei de la raille! - e.

Tu le sais bien, dit le père; M. de 
Cordon,ui a p.t s’échapp-r de sa 
pr son et sa fuite va occasionner 
contre toi contre nous tous, de non 
vellts calomnies.

On d.ra .lit Ariane qui fremissa t 
toute, on dira ce qu’on a deji d t 
que je l’aime et que c’est pour mo 
qu’il s’est évadé.
Un dii a cela et bien d’autres cho es 

Eli bien! mon père, ond ra la vé 
ri té et je serai lier de l’enti ndre

B <1 ie.

T1T

I
I

J

Iil1 uni

OIL
W

Et la jeune fill ■ r- garda d’un air 
FEUILLETON *.<.!«: qui courbai

= | M. de Millang eut un gest ; d‘é 
! crascinent et de douleur, 
i Arianrl s'éciia*l*il. 
j D’ailleurs, poursuivit la jeune 
; fille, pour me marier, il m faut un

nHAHTPniSfS —- - -pis -'IJ J. JL il JLv -L JL U VJ Ii U .1 n’ai jamais ce-sé, Made moi sel
le, lit*il d’une voix tremblante, à 
peine perceptible, de briguer l’ho.i 
ueur d’ôlre votre époux.

Aiiane toisa I- j' une homme des 
pieds à la tôle d’un air de mépris

LE DRAME
DES-

PAR

\JULK3 DE GASTYNEJ

souverain.
Vous? dit elle. C'est vous qui me 

i j.oumiivtz eiico-1/
C’-'.-l moi qui ai le malheur ou 

! plutôt le bonheur de pci sister à ne 
' pou voir vi« re sans voi-s. 
i Ml e de M'liai g s le r« garda fixé

TROISIEME PARTIE

LE CONTRAT

( Suite ) nient et d.t:
Je serai votre femme mais à une 

condition.
• Laquelle? lit précipita liment 

Henri Siul«ic eut un Démisse- jsonl.ic. ,)ti suis pré’, à souscrire à 
me«it rap;de, mais il u o-a pas loule-1 ;l t0lllt 
fois refuser,

— S vous le voul z. répondit il.
M iis au dedans d- lui une terreur

IV

— C’e~t que vous prendrez pour 
témoin l’homme que je vais vous 
désigné.

— Qui, Mail moisell ?
— Un ho

péoéiia
Il avait peur do la jeune fille.
Il ava-t peur de ses tegirds, peur I 

des paroles qn’eüe pouvait p'onou
cer.

vous connai
se z, ua de vos amis, Tart is.

| En eu endaut ce nom, Henri Sou- 
j lac devint livide comme la mort.

' ■- y mix ell très foui lai lit lu par- 
I quel comme y cherche; un trou par 

i leijuel i pou- rait disparaître.
E Ariane ne le quittai', pas du re

qu-

M. do Millanges sonna.
Quelques minutes se passèrent ! ^ 

dans un si’ence si complei qu’on er 
tenda t di-L « cleme.it le h ainment 
d’une petite pend ni ■ de boule s«ir 
la cheminée.
I* Henri Soulac ti'osail p'us pa- le. 
de peur de laisser pe«<•«■«• son émo
tion; il n’osait môme plus lever l s 
y« ux sur le pi; • • d’A-iaiie de c.-'in ■ 
que celui-ci ne lût 'On appré'ieu- 
tion dans son iegaid.

La po-*te s’ouv- it. Le valet de 
chambre parut.

—Monsieur a sonné?
Dat a à Louise de prier Mlle de 

Mill nges de venir me parler.
— Oui, monsieur.
Le domestique disparut cl le 

même silence retomba su les deux

gard

— C’est lui, se d saii elle, c’cs1
lui.

Le négociant fit un eflovt sur lui— 
Qiem *, r. p it un peu de sang froid 
*1 répondit (l’une voix as ez trau-

— .1 • m- sa s pas ce que vous vou 
iez dire M idemôiselle; je ne connais 
[ orsonne de ce nom .

Le - è'*y s’-itait avancé.
— Vous le comiaiss* z ainsi, mon

Vous av, z vu son nom dans les 
journaux, lors du procès de M .de

hommes. |Co.douan-
M. de Mi lia n g's s était levé et. C’est l’homim qui a arrêté Edgar 

était allé jusqu a la le '«'ur... l! re- jc\sj, Vbomuie ê qui on a reproche 
gardait les petits arbres dépouillé- (l-, VQir f^jt périr sa mi; e 
pianlés sons Es feiiê res et que le 1 Ull niul Ull vagabond, un repris 
vent fai<ait aller et venir comme

GVhl

. de justie?.
dr« pantins. . — Et c'est cet homme lit «’an

il regardait la rosee qui coulait !e L,v|1 nii^,sliai jmjmné. c’est cet 
long dea vôtres, goulie a goutte, j homme que lu proposes à M. Henri 
comme des latm> s, » i eet a<p*c« 1 Soiilac ?
triste de s choses du dehors «'ngmen ! ||.,,, j Soulac enl un haussement
tait encore la mél tncolie qu il avait 
dans l'âme.

Ils auraient pu ôîve si heureux, 
sa fille et lui! Pourquoi fallait il 
que cet amour fatal, cet 
maudit?...

Henri Soulac, resté 
cha .e, la tôle dans ses mains, avait 
d'viiti t s pensées.

Il redoutait positiv- nent la ve
nue de la jeune fille. 1 - (-voyait les 
regards q«i’elle lui avait je les déj<\, 
il enieudaità nouveau les paroles 
sangla.îles h double s us. dont elle 
l’avait cinglé dans une précédente 
entrevue.

—Et si elle avait 
veaux détails depuis ?

Si ses soupçons s’ètaient fortifiés? j Et une tu-reur poignante entrait 
Qh! si elle pouvait ne p is v. nii! en lui, le glaça.t .
Il le souhaiuit maintenant, et s;« Il se b v na àdir-"*, comme il l’avait 

crainte était telle qu’ii était prêt à fait précédemment
lever, à prendre congé de M. de — Je ne sais pas, Mademoiselle 

Millanges, quand on he ut la douce ce que vois voulez «lire, 
ment à la porte. - Soyez tranquille, v

Il se dressa en sursaut, d’instinct, rez assez iôt. ié( ondit la 
d’un a"* me.' rant.

Le pere ifiiervint.
7o.it ceD, n ou enfant, dit-il, est 

question
étranger que vous le 

croyez, mou père; demandez à M.
! Soulac.

i «l’épaule ,
— C’est uii de s°s amis, répliqua 

la jeune fi;le.
— Je ne prendrai pas la peine4 

dit il de répondre à Mademoiselle.
— Ei pourquoi ne me répondez 

vous pas: demanda la jeune fille 
d'un air provoca«it.

— P/rce tj.ié vous ne pouv« z pas 
me ré, nuhe.

Prouvez moi donc que vo u .ne 
connaissez pas cèTartas, qu’il u’a 
pas reçu -l’a-'g nt ce vous ?
Il m Soulac avait pâli de non.

i — Est «*e qu’e'.le saurait ? se de- 
j mandait-il.

am oui

ris de pou

vons le sau 
jeune fille

l’efLoi aux tempes.
M. de Milia; ges quitta la fenêtre

et demanda:
—G est toi, Ariane?
—C’est mo-, père.
—Entre.
—La porte s’ouvrit et Mlle 

Millanges parut.
Ariane, c oyant son père seul, 

s’avança pour l’eu:brasser; mais, â 
Henri

étranger à la

Je ne sais pas, répéta encore le né 
gociaut ce que Mademoiselle veut

Et audedans (le lui il pensai':
Je suis perdul

Et une sueur froide inondait ses

ce moment, elle vil,
Soulac ( t eut un mouvement de 

et de reçu!, comme lors.*répulsion 
qu’on se trouve tout à coup devant 
quelqu’anural immonde.

Lejeune homme eut l’air de ne 
pas son apercevoir et s’inclina jus- 
qu’e terre pour saluer, Ml.e de Mé
langes répondit par une sèche inch 
nat.on de lêie. Elle était en pei
gnoir, 1 s cheveux un peu en dé
sordre, mais ce négligé lui allait à 
ravir, 11 il y avait dans yeux une 
te le flamme que le négociant du 
quai dee Charirons en frémit tout 
entier. Ohl oui, elle éla t belle et il 
l’aimait!

M. de Millanges fit s gne à sa fi L
de s’approcher.

Nous avons à te parler, mon en
fant, monsieur et moi.

Les yeux de la jeune fille se por
tèrent sur Henri Soulac qui pâlit et 
baissa les paupières.

Ariane répondit!

tempes
M. de Millanges était hors de

lui
(.4 continuer)

y
L(â

AVIS RELATIFS AUX PASSEPORTS
Les personnes qui ont licsoin «le passe

port* «lu Gouvernement Canadien, doivent 
s'adresser au département «lu Secretarial 
d’Etat, et accompagner leur demande de la 
somme «le quatre piastres, honoraire fixé par 
le Gouvereeur en conseil.

G. pow.:ll,
•Sous-Sec. «l’Etat 
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